
Nouvelles du j our
Probabilité d'une convention militaire

entre la France et la Hollande.
Lee catholiquee italiens étendent leura

succès.
JJ se Hit qu'une convention militairo se

prépare entre la France et la Hollande, ana-
logue ii la convention franco-l>elge qui vient
d'être conclue.

Ua Fiance fait tout cc qu'elle peut pour sc
garantir contre une attaque de l'Allemagne.
Tout d'abord, il avait été queslion d'un traité
nvec l'Angleterre et les Etats-Unis. Mais
l'Anglelerre avait subordonné sa signature à
celle du gouvernement américain. Le revi-
rement de l'opinion dans les deux Chambres
de Washington empêcha M. Wilsrn de don-
ner suite au projet, et les Anglais se sentirent
heureux de se trouver libérés de loule obli-
gation par leur acceptation conditionnelle.
Ils en sont aujourd'hui au point de désirer
la révision du traité de Versailles et de faire
entendre qu 'ils ne jetteront plus un homme
sur le continent. L'Ilalie, qui avait d'abord
été très mortifiée d'avoir clé tenue ù l'écart.
lorsque, ensuile, on lui .proposa de remplacer
les Etals-Unis, accueillit d'une façon fort
dédaigneuse celle invitation tardive.

A3*ant vu fuir d'elle les grandes puis-
sances, la France se rabat sur la Belgique
et la Hollande. Personne n'aurait pu penser
quo la solidarité angto-franoo-itaLo-amc-
ricaine durerait si peu.

• • .
On continue do recevoir de bonnes nou-

velfes de la campagne électorale des catho-
liques italiens.

Les élections administratives dans l'arron-.
flissement dc Frascati ont été un grand suc-
cès pour les candidats du parti populaire ;
les socialistes Sont battus .partout. 'Les « po-
pulaires > acquièrent Jes municipalités de
•Gnottaferrala, Rooca di Papa, Monte Porzio
ct Colonna. A Frascati, ils obtiennent tous
les mandata de la majorité ; les socialistes
ne gardent que ceux de Ua minorité.

Les socialistes essuient des échecs graves
aussi dans l'arrondissement! de Bracciano,
qu'ils considéraient comme leur fief , et de
même dans l'arrondissement de . Monte!ias-
etone. Ils perdent du terrain dans les
Abruzzes; à Aquila, tous leurs candidats
sont restés SUT le carreau.

Les populaires ont remporté un beau suc-
cès dans l'arrondissement de Carale-Brianza
'(Monza), où ils ont gagné les deux sièges
provinciaux et où ils ont la maijorité dans
¦•presque .toutes ks communes*

• *
II .es! douteux que, à la conférence finan-

cière de Bruxelles, M. Delacroix, chef du
gouvernement belge, puisse faire agréer par
les Etats-Unis le plan dont nous avons
çarlé. iLo délégué de Washington a pris la
.précaution de déclarer, que l'Amérique
n'était à Bruxelles que pour s'informer afin
de ne donne* ensuita son aide financière
qu'à bon escient. I t 'ilAï ¦ ¦: ' ¦¦¦' ,¦ I I - '1 -

* *
On n'a: plus do nouvelles des négociations

qui avaient Jieu à Varsovie entre un délégué
du général Wrangel et les autorités polo-
naises, en vue d'une action commune contre
¦les bolchévistes. Œl faut caioire qu'il s'agit
plutôt là d'une sympathie platonique que
d'un concours efficace au point de vue mi-
lilaire, car les relation^ entre les armées
polonaises et celles du général Wrangel sont
difficiles, pour na pas dire impossibles, les
deux théâtres d'Cpérations étant trop éloi-
gnés l'un de l'autre. L'année polonaise, en
s'avançant au sud à la rencontre du général
Wrangel, courrait le risque d'être coupée de
sa base. Le contact des deux armées reste
théoriquement désirable, car, d'aprèa les
déclarations des prisonniers rouges, la ma-
jeure partie des troupes soviétistes, indiffé-
rentes par elles-mêmes au régime de Mos-
cou, passeraient volontiers dans les rangs de
l'armée de AVrangei s'il leur élait démontré
que celle armée est franchement nationale, et
surtout s'il leur était prouvé que le succès
se dessine 'irrésistiblement en faveur, de
.WranjA . y  . .'

Ce qui pourrait amener; ce résultat, c'est

l'appui effectif que donneraient les Alliés au
général qui opère dans la sud de la Russie.
Malheureusement, il faut craindre que
l'Entente ne fera pas cet effort. L'Angleterre
et l'Italie ont clairement exprimé qu'elles
ue participeraient pas à une nouvelle expé-
dition militaire. La France secourrait volon-
tiers Wrangel, mais elle a à compter avec
la lassitude provenant de la guerre; l'opi-
nion publique française, tout en accordant
sa vivo sympa Ihio au général Wrangel,
souhaite que ks éléments russes raisonna-
bles, dont Wrangel est aujourd'hui l'incar-
na lien, se lirent d'affaire par leurs propres
moyens. Le jour est passé où l'Entente pou-
vait facilement aider, sinon Denikine et
Koltchak, du moins Youdénitch, qui était
si près de pouvoir prendre Pétrograd.

t>
Les deux candidats ai la présidence des

Etats-Unis se servent de la queslion irlan-
daise dans Jeur campagne électorale, îe dé-
mocrate Cox, pour dire quey si les Etats-
Unis adhèrent à la Ligue des nations, ils
auront l'occasion de soutenir la cause de
l'indépendance de l'Irlande au sein de la
Ligue ; la républicain Harding, au con-
traire , pour affirmer que, si les Etats-Unis
avaient le malheur d'entrer, dans la Ligue,
ils devaient, s'afostenir , pas.. -égard .pour
l'Angleterre, do défendre la cause irlan-
daise.

* * *
On traite d'entètemeni fct politique de

M. Dato, chef du ministère espagnol, qui
persiste â ne pas soumettre aux Cortès son
décret de liausse des tarifs ferroviaires ou do
ne le leur soumettre que s'il â d'abortl, dans
sa poche, I« décret, signé du roi, de la dis-
solution éventuelle des Chambres.

M. Dato n'a pas élevé îles tarifs de chemins
de fer à défaut d'autres masures fiscales,
mais parce que c'était le moyen d'empêcher
les chcinmecits.de se mettre en grève, puismie
la hausse du prix des voyages et du trans-
port des marchandises devait servir unique-
ment à augmenter leur paye.

Demander l'avis des Chambres sur, ce poinl,
c'était se faire mettre en minorité et s'obliger
à eaibandonner Je pouvoir, car M. Dato n'a
plus de majorité à la Cliambre depuis que
le groupe Maura, puis le groupe La Cierva
ont quitté le bloc gouvernemental , et qu'ils
ne se bornent pas â bouder, mais qu'ils cher-,
chent l'occasion de se montrer agressifs.
¦ Le chef du ministère espagnol, au lieu de
s'exposer à devoir abandonner, les rênes, a
renversé les rôles ; il veut mettre ses adver-
saires dans le cas d'être congédiés et ne leur
permettre de discuter son projet des tarifa
ferroviaires quo sous cette menace. ,

L'Espagne continue donc do donneu le
spectacle des -stériles luttes parlementaires.

Nouvelles religieuses
Dans la Consré 'at ioa

des affaires ecclésiastiques extraordinaires
Lo Saint-l'èro a nommé sous-secrétaire de la

Congrégation des affaires ecclésiastiques ex-
traordinaires Mgr Josoph Pizzardc, rapporieui
do la même Congrégation.

Mgr Pizzardo, du diocèse do Savone, a 'étt
secrétaire, .puis auditeur do la nonciature d«
Munich.

Vn monument an cardinal Bampolla
Déjà uno annéo après son élévation • an

Souverain Pontificat, S. S. Benoît XV char-
geait la professeur Quadrini, do Homo, dc
l'exécution d'un monument au grand cardinal
secrétaire d'Etat Rampolla, dont Jfgr Délia
Chiesa avait été le collaborateur fidèle à la
Nonciature dc Madrid et à la Secrétairerie
d'fctat a Rome.

Ce monument, auquel le seulpteur travaille
dans uu atelier expressément aménagé au
Vatican, est maintenant assez avancé. Il a six
mètres dc hauteur , et il est en marbro poly-
chrome ; la statue du cardinal , en marbre
blanc, mesure deux. mètres ; l'Eminentissime
Rampolla y. est représenté dans l'attitude

d'apercevoir , commo dans une vision, la crypte
de gainte Cécile, que lui découvre un ange rele-
vant le velarium, car lo monument est destiné
à la Basiliquo dc Sainte-Cécile — celle du titre
cardinalice du Secrétaire d'Etat de Léon XIII
— qui doit ses magnifiques travaux de restau-
ration précisément à- la munificence du cardi-
nal , décédé le 16 décembre 1913.

AU CONSEIL DES ETATS

A travers la gestion

Berne, 28 septembre.
Voici la sixième séence qae le Coaseil des

Etats consacre à la gestion ordinaire du Con-
seil fédéral pendant l'exercice 1919. Cette re-
vuo administrative embrasse tous le3 domai-
nes de l'activité fédérale. Nous avons passé
successivement des hautes régions de la poli-
ti que étrangère et diplomatique aux basses ré-
gions de la fièvre aphteuse et du charbon
américain.

Hier soir, l'examen de la gestion du Dépar-
tement des postes et,chemins de fer nous a
introduits dans les horizons . des récentes ré-
formes qui, selon l'expression d'un journal
maussade, consacrent, la doctrine du moindre
effort. On a parlé, notamment, de la suppres-
sion de la distribution poslsùe da dimanche,
nouveauté qui est bien accueillie, en général,
dans la Suisso allemande surtout, comme l'a
dit M. Haab, chef du Déjiartcnient des postes.

Dans cette phase de.la discussion, ce sont
trois orateurs .de la Droite qui ont cu la pa-
role : MM. Wyrsch (Nidwald), Winiger (Lu-
cerne) et. Brugger ((irisons) qui ont ensem-
ble l'âge respectable de 209 ans, soit à peu
près chacun 70 ans en icoyenno. Personne ne
s'en douterait en voyant et . en écoutant ces
orateurs jeunes d'esprit, e: de cœur, qui s'inté-
ressent si vivement à tSctica les questions vi-
tales de la Confédàj— f '» •* et des cantons.

Rapporteur de la commission pour la ges-
tion des postes et chemins de fer , M. Wyrsch,
lc doyen de ee : triumvirat, signale les diver-
ses particularités du service postal pendant
l'année 1919. Il constate que, malgré la ré-
duction des heures dc travail , le nombre des
fonctionnaires a diminué de 103, ct que, par
contre, le nombre des employés a beaucoup
augmenté. Ce sont surtout les bureaux do
première classe qui ont snbi l'influence des
innovations. Mal gré le malheur des temps, le
téléphone a pris tin grand développement. On
compte actuellement 1 abonné au téléphone
sur 135 habitants.

En terminant son rapport , l'indéfectible
Iandammann du Nidwald rompt uno lance en
faveur de la presse, ce dont tous les journaux
suisses lui sauront gré. Il énumère les servi-
ces quo los journaux rendent à l'administra-
tion en donnant la p lus large publicité à ses
décisions et è ees communications. La presse
périodique et politique entretient l'esprit pu-
blic en Suisse. Aussi M. Wyrsch espère-t-iî
que le Conseil fédéral et les Chambres tien-
dront compte de ces services lorsque viendra
en discussion l'élévation de la taxe sur les
journaux.

Lc chef du Département, M. Haab, qni a le
talent de donner à ses exposés un tour agréa-
ble et uno précision enchanteresse, a répondu
aveo bienveillance nux observations des divers
orateurs. Il tient cependant à rappeler que
le transport des journaux occasionne à l'ad-
ministration postale une dépense de 8 mil-
lions. Djyitre part , les éditeurs de journaux
n'ont pas hésité à augmenter le prix des
abonnements ct des annonces. Aussi M,
Haab exprime-t-il l'espoir que ees éditeurs
sc montreront conciliants lorsque les négocia-
tions seront entamées nvec eux par l'adminis-
tration postale.

M. Haab nc croit pas d'ailleurs qno la re-
vision de la loi postale puisse êtro entreprise
avant lo ln janvier 1922; car il faut atten-
dre l'entrée en vigueur des nouvelles taxes
internationales proposées par le congrès de
Madrid. Alors les déficits de l'administra-
tion des postes et télégraphes disparaîtront.

M. Winiger s'étant plaint du système con-
sistant à inscrire dans leg horaires des C. F.
F. des trains qui sont ensuite arbitrairement
supprimés, co qni fait manquer les corres-
pondances à nombre de voyageurs, le chef du
Département de3 chemins de fer -reconnaît
quo cetto observation e^t fondée. Toutefois , à
ta décharge des C. F. F., il faut considérer-
que le coût kilométrique des trains, lequel,
en 1913, était do 3 fr. G7, est monté aujour-
d'hui à 21 francs. De là vient la tendance des
C. F. F. à supprimer tous les trains qui ne
leur paraissent pas assez productifs.

M. Briigger a mis le point final au débat
en faisant observer que, an lieu de restrein-
dre les distributions postales, surtout dans
les localités de la montagne, on ferait mieux
de supprimer l'appareil luxueux des inspec-
teurs. Ce serait unc économie mieux placée.

Ce débat postal s'est prolongé jusqu 'à
20 h. Vi , puis la gestion du Département des
postes et chemins de fer a été finalement
approuvée. »,*a3-

Au Conseil national
L'assurance pour les vieillards et invalides

Le Conseil national a abordé hier la dfccu?.
sion du projet d'assurance-invalidité et vieil-
lesse.

MM. Stadlin (Zoug) et Kuntschen '(Valais)
ont rapporté à tour de rôle sur la question.

M. Kuntschen a tait remarquer qu'il ne s'agit
en ce moment quo de poser le principe, avec
quelques régies primordiales. Lo projet ne dési-
gne pas mème les personnes qui seront au béné-
fice de l'assurance. La commission estime qu'U
ne saurait étro question d'en faire bénéficier
exclusivement les salariés, ce qui ne ferait qu'af-
firmer les distinctions sociales. L'assurance dé-
via être en outre obligatoire, avec partici pa-
tion des cantons et des intéressés ; si ceux-ci
ne peuvent payer, les communes "les aideront

La question capitale est celle du montant de
la rente ; au début, celle-ci devra être modeste.
Une rente de SOO fr. représenterait, pour la
Confédération et les cantons, une dépense an-
nuelle de 60 millions. De l'avis de M. Kuntschen,
cette somme est suffisante. Il faut tenir compte
qu'on exclurait de l'assurance les étrangers, qui
forment le 15 '/, de la population, ainsi quo les
employés cantonaux et fédéraux déjà assurés.

Quant à la justification financière du projet,
ia commission i'envisago par l'imposition du
tabac, qui produirait environ 35 millions et par
la part do la Confédération aux droits succes-
soraux perçus par les cantons, part qui repré-
sente dc 12 ix 15 millions par an.

En terminant, le rapporteur français a pro-
posé l'entrée en matière, dans l'idée quo la nou-
velle institution sera un joyau de notre cons-
titution, la juste récompense du travail et uae
SOUTCC de - confiance et de jiaix entre ics rj.
toyens.

M. Gustave MQlIcr (Berne), au nom de la
minorité de la commission et des socialistes,
a déclaré le programme financier des assuran-
ces inacceptable. La minorité do la commission
demando la reprise du projet primitif du Conseil
fédéral, aux termes duquel ia législation eur
l'imposition du tabac et les successions serait
entièrement réservée à la Confédération.'

M. Weber (Saint-Gall) a préconisé la création
d un monopole fédéral des assurances.

M. Stohler, député radical de Bàle-Campagne,
a repris la proposition de M. Rothenberger,
demandant que la Confédération crée un fonds
spécial pour l'assurance-vieillcsse, par un pré-
lèvement do 250 millions sur le produit des
impôts de guerre ct des bénéfices de guerre.

Dix-huit orateurs étaient encoro inscrits,
lorsque Ja séance a été levée, â 1 h.' 5.

Le Conseil fédéral a discuté lundi la motion
par laquelle MM. de Dardel et consorts Récla-
ment l'abrogation des pleins pouvoirs dès la
fin do l'année. Il a décidé do demander l'ajour-
nement de cetto motion au mois de décembre ,
c'est-à-dire au moment où les Chambres fédé-
rales auront en mains le 15ma rapport sur les
pleins pouvoirs , dans lequel lo Conseil fédéral
exposera lui-même sou noint de vue.

La Droite des Chambres
et les questions sociales

Sous la présidence de M. Baumberger, con-
seiller national, a cu lieu hier, mardi , à Berne,
l'assemblée constitutive du c groupo du tra-
vail > de la Droite catholique-conservatrice de
l'Assemblée fédérale. Ce groupe s'occupera des
questions concernant les ouvriers, les employés
et la petite industrie. Il compto vingt-cinq mem-
bres et a désigné pour fairo partio de son co-
mité MM. Baumberger, Duft , Gottret , Scherrer.
conseillers nationaux, et M. Sigrist, député aus
Etats.

Des sous-commissions ont éle nommées, avec
tàcho d'étudier les questions suivantes, sur les-
quelles elles présenteront à la Droite un rap-
port ct des .propositions : loi sur les traite-
ments et indemnités de renchérissement pour
1921, projets d'impôts nouveaux, révision du
tarif des douanes , convention du travail de Was-
hington, travail à domicile, création d'un con-
seil économique, assurances sociales.

POUR LES ZONES FRANCHES

M. Mathias Morhardt vient d'adresser au
président de la Ligue des droits de l'homme,
M. Ferdinand Buisson, an snjet des xones
franches , une lettre où l'écrivain déclare que
les arguments invoqués par la Suisse sont
irréfutables ct que lo droit des populations
ilts la Savoie do rendre leur» produits sur le
marché le plus voisin est sacré, #< _ . ( ,

ETRANGER
Incident g-ermano-bclg-e . '
' Bruxelles, 28 septembre.

(Bavas.) — Une incident germano-belge vient
de produire ime fâcheuse impression BUT lg.
conférence internationale do Bruxelles.

Sor l'initiative de la Croix-Rouge, un train
sanitaire à destination do la Pologne avait été
formé. Ce train devait partir ce soir, mais lo
gouvernement allemand notifia, ce matin, £
Bruxelles, que 'l'Allemagne s'opposait au transit
de trains sanitaires à travers son territoire. »'

M. Ador, président de la Croix-Rouge, a
adressé à Berlin un télégramme de protestation.

Bruxelles, 28 septembre.
(Havas.) — IM train sanitaire destiné à la

Pologne est parti aujourd'hui, ù 18 h 55.
Bruxelles, 28 septembre.

(Ilavas.) — A' .propos du refus du gouverne-
ment allemand de laisser circuler le train sani-
taire belge pour la Pologne, on apprend que,
cédant probablement aux sollicitations et aux
démarches faites, le gourernement allemand a
annoncé qu'il donnerait l'ordre de laisser cir-
culer le train librement.

_{£_ ;« . Bulletin polonais
Varsovie, SS septembre;

Communiqué de l'état-major du 27 ser̂ -
tembre :

Au sud du Pripet, la situation n'a subi
aucun changement. Au nord du Pripet , les
combats continuent en notro faveur. L'en-
nemi, sur tout le front , est en pleine retraite.
De temps en temps il fait face avec acharne-
ment. Kos années s'approchent de la rivière
Szczars. Plus loin, dans le nord, nos déta-
chements ont traversé le Niémen. Au cours
des combats dn. 26 septembre, nos troupes
ont init 1300 prisonniers, parmi lesquels lc
commandant du 40"" régiment d'infanterie
soviétistc, son commandant-adjoint ainsi que
le commissaire du régiment, Nous avons
capturé 8 canons, 2 batteries lourdes, un
étendard et un parc d'approvisionnements.
Notre cavalerie a atteint la région au nord
de Lida. Dans la région de Suvalki, l'artil-
lerie des SovieU a ouvert le feu Bur ao3
avant-postes.

Les bolchévistes en Ukraine 5
Du Bureau ukrainien : t
Lea bolchévistes ont fait sauter la garo de

Kamenetz, détruit l'université ukrainienne ct
anéanti les collections précieuses. Avant dc
quitter la ville, les Russes ont fusillé les pro-
fesseurs Biletiky, Haievsky et le chanoine
Sizinsky.

Les événements d'Irlande L ' ^
Dublin , 2G sep tembre. '

Des agents de police nouvellement recrutés
et des soldats portant des casques de tran-
chée ont attaqué hier le club catholique de
Saint-André, à Dublin. Plusieurs agents
étaient en civil et un officier portait même
l'habit. Tous les meubles du club ' furent
brises, Jes planchers du parquet arrachés et
un coffre-fort enlevé. TJn membre du . club
qui refusait de fournir aux assaillants
l'adresse d'un de ses amis fut arrêté.

A Athlone, les agents de police ont opéré
hier des perquisitions dans dix maisons.
Toute la nuit dernière, des habitants dc
Galway ont été tenus évcilléVpar l'explosion
de grenades à maia et par la fusillade. Les
bureaux du Galway Express ont été partiel-
lement démolis par une bombe.

Beaucoup dc villages de cette région de
l'Irlande ont également été dévastés. , ,

Dublin, 2G septembre.
Un message officiel reçu aujourd'hui à

Dublin annonce qu 'un groupe d'hommes
armés ont tiré sur cinq policemen hier soir
dans le village de Broadford , dans le comté
de Clare. Un des agents a été tué, un autro
grièvement blessé. Les trois derniers ont pu
s'échapper. /, '.'. - - ... -< ,

Ce matin , à 9 lieures, une centaine d'Hom-
mes ont attaqué la caserno de gendarmerie
de Trim, dans le comté de Meath". Le ehef
des agents a reçu nne ballo dans les poumons.
Toutes les armes et munitions ont été enle-
vées et on a mis le feu à la caserne.

Dublin, 29 septembre.
(Havas.) — Les sinn-feiners ont opéré, hier

mardi , la plus grando saisie d'armes qui ait
jamais été faite. Tandis que presque toute la
garnison , comprenant 50 lanciers, était partie
à l'exception de trois d'entre eux qui prome-
naient leurs chevaux, les sitm-ieinera ont as-
siégé Ja caserne do Mallow, comté do Cork,
faisant main basse sur les mitrailleuses et em-
portant une grande quantité de fusils, de muni-
rons et ûe rt-tements. VJI coup de Insil a èlfi
tiré sur un sergent y . - --. ;* - •/¦- -¦'



La reprise du tvava.il «n Italie
• Home, 28 septembre.

(Stefani.) — A la suit» dss résultats connu3
du référendum, lo comité d'action do Li grève
a invité les différentes sections à prendre les
mesures nécessaires en vuo do la reprise du
.travail à la date du 4 octobre. Les usines seront
remises aux industriels, qui prendront des
accords avec lea ouvriers quant a la repose
normale du travail. Les journaux apprennent
que de nombreux établissements sont déjà
évacués.

Selon la-Tribuna, les techniciens et les em-
ployés des usines Pirclli ont décidé do faire
grève jusqu'à ce quo des sanctions soient prises
contre les éléments anarchistes auteurs des in-
cidents qui se sont produits.

Le Gotha du Soviet

: Oa a com&cqué que ta plupart des personna-
ges qui tiennent ies premiers irûles ietxs ie bol-
chévisme portent un nain dc guerre, qui «ache
leinr «râri table .nom. Les très curahreux inteSec-
tueis tru sea>i-imtf£îeehioSj israuitcW qui peu-
plent J'état-jmajceï bolchéviste dissimulent de la
sorte leur état-civil authentique ei s-e naturali-
sent l'ursr .c .
' ' Ces* ainsi que lo iJSëgoé Kamenef, qui repré-
sente le Soviot de Moscou à Londres, s'appelle
dp son vrai uoun Rosenf-eld.

Le jounnail iV«in-Russ£a sivîle que Kameoet
est le oiÈmc qu'en certain Roseniéîd qui fut
jugé (Saos le procès tf-e la section sodaïe-àémo-
praite de la seconde Douma.

Daiis ks pétitions qu 'il avait rédigées pour
derna mier l'adoucissement de sa peine, Kamenef
.protesta»! qu'il n'avait jaimais été socialiste et
qu'il ctoiçt étranger aiux inèves insensés dea social-
démocrates. Il désavouait ses dupes après les
avoir excitées Sx ht révolte.

Voici, car contre , une ilongue liste de chefs
bolchfcvistes û ûoebïc élat civil :

Et iFobord, 3« célèbre Trotzky, le miristre des
années soviéjistes, o pour noai authentique
BronnslKo.

Lilvànof , 'e premier dulcguê soviétistc en iAo-
glcUirne, s'appelle cn réalité Fiiikelstcin.

Jtadek , icn des plus roués agents diplomati-
ques du Soviot, csl «é Sofoelsohn.

Zinov.icf, uce des sommi-tes du bolchévicsme,
s'appelle ApfeSbauiai.

Ouritzky, dont les arrêts omt fait couùer de»
flots de sang à Pétrograd , avait nom Raiio-
Duj-Jsky ; Ouritzk y a .été tué dams un complot
provoqué par ses foTfaits.

Ahnunof s'appelle en irâalité Iloin ; Bolcof,
.Nathansohn ; Bogd-ar.of, Silbcrstein ; Bounakof ,
Fundamcnkky ; I'icssof , Rosenblum ; Ga-
awizky, Fûrsfenborg ; Gtarine, Garfeld* ; Gîa-
souroiïo, Schulzo; Ysgoicf, Goldimaam ; Komlof ,
Katz ; Lapiiasky, Levinsohn ; MaMakowsky, Ro-
senblum ; Manlof , Oederfiausn ; MccMsowsky.
Goîlaberg ; MlctiWKif , Eïmsotm ; Kant , Ginzbuffg;
Piataàlzky, Lcvin : Riasanol, Goîfleribach ; So
louicf, Blcichmaam ; Souclianof, Gimaner; Sves
din, Weinstein ; Volodarrsky, Kohen.

Mais Lénine est un Russe authentique.

NOUVELLES DIVERSES
A l'occasion de lèlection de il. Milierand

S. la présidence de la République, les admi-
nistrations do l'Etat français ont congé
aujourd'hui mercredi,

— Lc président de la Républi que française
recevra aujourd'hui mercredi, à 4 heures, à
l'Elysée, le corps di plomatique, qui lui 6era
présenté par M. Bonin-Longare, ambassa-
deur d'Italie, doyen du corps diplomatique.

— M. Take Jonesco, ministre des affaires
étrangères de Koiunanie, qui a fait unc visito
Ul roi d'JtaJie, seHdisppsç. Jjiartir pour Paris.

PETIT© QAZBTTB
. .0—1

Baiioutlie en jupons
Dn journal russe qui se publie à Berlin,

raconte que le dictateur Lénine serait sous
l'influence d'une jeune fillo de 23 ans, qui
a nom Olga Gorôkliof. Cette dernière , mal gré
son jeune âge, serait une fanatique acharnée
et prêche la guerre sainto contre l'Angleterre
cn Asie. Lénine serait persuadé que cette
étrange personne possède un grand pouvoir
prophétique ; elle n pTêdit l'avènement iulm
d'un empire bolchéviste universel . Olga
fiorokhof est connue en Russie sous le nom
dp la Raspoutino rouge. On dit que Lénine
aurait fait emprisonner plusieurs officiers
supérieurs, coupables de s'être livrés à des
plaisanteries intempestives' ù l'égard d'Olga
Oorokhof. ¦ iilâiis*

AVIATION
- - Le «coro de la vitesse

' On annonce d'Etampes (Scine-ct-Oise) qut
îe Français Sadi l̂ cointe est déclaré vain-
queur de la coupe Gordon-Bennett. l'ai
suite do cette victoire, la France s'adjuge
définitivement la coupe. Sadi Lecointc gagne
en outre une somme de 20,000 fr. offerte
par les aéroclubs do France et d'Amérique.
Le vainqueur a réalisé une vitesse de
271 kilomètres r tx' l'heure.

i 1»
LES SPORTS

tes records de la course
Lors des championnats d'athlétisme qui se

6ont disputés à Rome, l'Italien Frigerio a
établi uu nouveau record du monde pour
les 10 kilomètres de marche. Cet athlète a
parcouru la distance cn 4G minutes 19 secon-
des. Au cours d'uue autre épreuve de marche,
Frigerio n parcouru dans l'espace d'une
heure 11 kilomètres .r>.r>2 mètres.
}• |A.u cours des épreuves d'athlétisme anglo-

américaines organisées par le Qucensclub il
Londres, le Canadien Earl Thompson, déten-
teur dn record mondial daus la. course Haies
et vainqueur de cette épreuve aux jeux olym-
piques d'Anvers, a établi un nouveau record
mondial en parcourant 109 mètres 30 en
14 secondes.

NÉCROLOGIE

Srr -;!;«i FlêSCÎ»

On annonce de Pavie (Lombardie) la mort
do l'israèlite viennois Siegfried Fiesch, qiii
pendant la guerre, avait été, en Suisse, un des
fondateurs et des dirigeants do la,Freie Zei-
litng, organe ant i-impêrialisto des émigrés ré-
publicains des pays allemands. 11 se proclamait
disciple de Mazzini et , à la déclaration de
guerre de l'Italie contre l'Autriche, il s'était
enrôlé dans l'arméo italienne, où il servit pen-
dant un certain temps.

M. Maurice Keller
Dc Bassecourl nous arrive la nouvelle de

la mort de M. Maurice Keller, député au
Grand Conseil de Berne, l'un des chefs les
plus estimés du parti démocratique du Jura.
M. Maurice Keller fut  d'abord instituteur
aux Bois, puis il assuma la direction de la
Caisse d'épargne de Bassecourt, qui devint,
sous son énergique impulsion, l'un des éta-
blissements de crédit les plus appréciés du
Jura. 11 fut maire de sa commune et mem-
bre de tous les conseils où il y avait plus de
dévouement à déployer quo do profit à reti-
rer. Le parti démocratique du Jura fait en
la personne de cet liomme de grand cœur
une perte qui lui sera très sensible.

€chos de par tout
LA LOI D0 SOVIET

Du Journal des Débats :
S'il .est vrai que, en Russie, pour être heu-

reux , il suffit de s'affilier à un Soviet, on est
même tenu de s'y inscrire et on nc reste pas
libre de le choisir suivant ses intérêts .pro-
fessionnels ou autres. Les métiers sont trop
divisés ; il y aurait trop de Soviets, pas assez
do soviotistes, si dans chaque ville, chaque
village, il fallait instituer uu conseil pour
chaque -corps d'état La loi oblige donc tous
les collaborateurs d'un même établissement à
s'insarire au Soviet do la majorité. Exemple :
Une usine occupe à la fois quelques mécani-
ciens ot beaucoup do tisseurs ; leurs intérêts
diffèrent commo leur genre dc travail ; entre
eux Tien de commua ; les mécaniciens n'en sont
pas moins tenus de siéger au Conseil des ou-
vriers textiles qui, .plus nombreux, leur impo-
sent la loi. On leur donne l'illusion de se gou-
verner eux-mêmes ; cn réalité, on les livre au
despotisme d'autrui.

Autre exemple : Lcs médecins d'un grand
hôp ital ne sont qu'uno demi-douzaine, noyée
dans la foule des services subalternes, dont
celui qui occupe le plus do monde so trouve
être la lingerie. Bien mieux, dans cette lin-
gerie, le nomlr/re des blanchisseuses l'emporte
sur lc -nombre des lingères ; c'est donc au So-
net des blanchisseuses quo les médecins de-
vront so fairo inscrire. Heureux si co Soviet
so contente de régler pour eux les questions de
travail «u de salaires et ne leur impose pas
les vues médicales do la blanchisseuse.

MOT DE U FIN
'Aménités conjugales!
— H n'y a rien de plus fou qu'un vieux fou.
— Ça dépend... U y a lc jeuno fou qui épouse

la vieille folle 1

La vie économique

Les prix d'arant-guerro cn Amérique
On mande de Détroit que les usines dc

Henry Ford ont décidé de rétablir les prix
d'avant-guerro pour tou3 leurs produits. La
réduction do prix, qui vaut à partir du 25
septembre, est dc 14 ?/a pour le3 camions et
do 31 7. pour les petites voitures Ford . On
ne sait pas encore si ces nouveaux prix .valent
aussi pour l'exportation. . s

La benzine restera monopolisée
Le Conseil fédéral a adopté un rapport de

l'office du ravitaillement envisageant, le
maintien du monopole de la benzine, afin
d'as3urer au pays une ' réserve suffisante
d'essence.

Les vendanges
'A la mise aux enchères des vendanges de

l'Hôpital de Sion, la récolte a été adjug ée
à M. Joseph Meyer, à Sion, au prix de
08 fr. la brante de 45 litres pour le Fendant
et 80 fr. pour la Dôle.

Â Fully, la récolte communale s'est ven-
due 53 fr. .10 ln brante.'

Les propriétaires et vignerons non enca-
veurs de Neuchâtel ont admis comme pris
maximum 180 fr. l'hectolitre pour le blanc
et 220 fr. pour le rouge.

A Morges, des marchés se. sont conclus à
1 fr. 30 et 1 fr. 40' le litre.

Dnns lc Mandement (Genève), le moût se
vend 1 fr. 40 à 1 fr. 50 le litre.

Le lait à Genève
Le prix de vente dn lait au détail pour le

canton de Genève a- été fixé à 50 centimes
le litre dès le 1er octobre.

Pâtes alimentaires
L'Association des fabricants suisses de

pfites annonce que le prix dés pâtes aux
coufs O été' abaissé de 220 à 210 fr. les
100 kilos à partir du 15 septembre, ,

Confédération
L'électrification des chemins de fer

La réalisation du programme d'électrifica-
tion des chemins de fer exigera, en 1921,
Bans le matériel roulant, unc dépensé d'envi-
ron 52 millions. Les travaux d'éleetrifieation
sont assez avancée pour que l'exploitation
électrique puisse être étendue, avant la fin de
.1920, à la ligue Erstfcld-Bellinzono, et avant
l'automne de 1921, aux parcours. Bellinzonç-
Chiosso et Erstfeld-Luccrne. L'électrification
du parcours Arth-Goldau-Zurich doit être
terminée en 1922. En 1921, pour les seules
locomotives électriques, la dépense prévue est
do 29,073,000 fr.

Les socialistes zuricois pour le Soviet
Une assemblée du parti socialiste de la

ville de Zurich, après avoir entendu des rap-
ports du secrétaire ouvrier Conrad Wyss et
du juge de district Kaufmann, pour et con-
tro la troisième Internationale, n décidé,
par 240 voix contre 10, de recommander
l'adhésion et l'acceptation des fameuses con-
ditions form niées .par, Moscou;

Chanteurs vaudois .
Une fête cantonale de cbant aura lieu lea

21 ct 22 mai 19âl , u Lausanno, sous les
auspices de la Société cantonale des chan-
teurs vaudois. Elle rassemblera une soixan-
taine de. sociétés et. plus de 3000 chanteurs,

Statistique des étrangers
L'Office suisse du tourisme nous commu-

nique la statistique suivante du contrôle de
la frontière relative à l'entrée des étrangers
en Suisse pendant les mois de iuillet et
août 1920 :

Total des entrées : 142,503, qui se ré-
partissent comme suit d'après les. paye :

Allemagne : 34,618 (y compris les trains
d'enfants) ; France : 31,387 ; Italie :
16,603 : Angleterre : 12,222 ; Autriche :
11,882 (y compris les trains d'enfants) ;
Hollande : 10,681 ; Etats-Unis : ' 7714 ;
Belgique : 2744 ; Tchéco-Slovaquie : 2071 ;
Serbie : 1590 ; Roumanie : 1571 ; Grèce :
1295 ;' Hongrie, t 1160 ; Espagne : 1145 ;
Pologne : 1057 ; Suède : 777 ; Amérique
du Sud : 709. ; Danemark : 741 ; Russie :
642 ; Luxembourg : : 332 ; Japon : 2G'5 ;
Norvège : 212" ; Turquie : 204 ; Bulgarie :
161 ; Portugal ' . :' 135 ; Arménie : 117 ;
Finlande : 104 ; Chine : 50; Albanie : 5;
Monténégro : 3; ; Siam : 1,

LES Bmcm ĵ m L'HISTOIRE

On «TOUS .écrit "de ILugaino :
La iioomnatioil de M. le docteur Georges

Casella à la présidence du Grand Conseil tes-
sinois appello quelques réflexions.

C'est au tenfiexnaâi» dii Ircnliàrnee annirvensaire
Ide -l'émeute «Je sopluihbrè 189l> (pic .l'on élève à
la présidence de notre païtoaient cantooid l'une
tles victimes de cette léimeoule, oar M. CasaBa fai-
sait alors partie, «leepuis six uns, du gouvenne-
ii'ijut tessinois que 4e Tsdkafissnc voulait ren-
verser sous ïe pnétextç qu'il m'ait violé .la conS:
dation. Lc jour ide l'émeute, M. Casella, dicecteul
tlu edkSpartiinient nie 5'ilnstruction ipubKque, se
IrouKail au palais avec M. J'iv^mieui GnœelÎQ,
directeur des Travaux publias et M. lie Dr Louis
Kossi, directeur de la Justice. Ce ifut M. Çaselia
qui reçut idans sas bras son coB)ùgue Bossi,
tfrappié à mort par Da baUe de Castioni. On ne
Gt< ipas sagis. une peignante éirtotioo Se récit «le
ces imairtentis angoissants Hlians ia caoTûrencçe que
M. Cas*â'ra fit qutAcpits mois après, au Ceixie
l'ro Patria, ùa BeVSnzone. M. Casela aussi fut
arerôté et gardé prisonnier, jusqu 'au dimanche
aprè? ('arrivée des ' troupes Ifttdâraks- Id'otocupa-
iion. La déposition qu'B fil idavant lg jj Uge -ms,
tracteur ' ft aux assises de Zurich ccnstilaïc
diifl dos •documents les jCas importants qui
soienl pour i'Wstaire kle cette triste épo"que.

IM. CaselÈ» resta longtemps encore aflirés ia
chute du réguine conservateur au gouvernement,
où il repiresentaeit la ttninoribé. Après n<voir géré
Oc -département des Finances, a passa à cdVui de
l'Inlérieur. Ses adversaires cux-rniAm.es lui té-
mioignirerrt et lui témoignent encore une pro-
fojikle estime.

10 a fait ses études de rniâdeoine à i'undvcrsitê
«le Turin, et, aussitôt après, il p rit une çitaioe en
vue dans le inouvainen'S callholàpie tessinois.
Mous le voyons d'aboiU à Ja ccWactioi» du Crc.
dente Cattolico «t parmi la jeunesse, militante
«fe 8a Société de Pie IX. Ep 1875, H est candidat
conservateur au Grand Conseil dans lo œreCe
(fe Cairona-Cercsio, Neoimniû cnâdeccin d 'arromdis-
iseqnnent à eForSdOj il y gagne rarpidnment la con-
sidérattoai et l'affection des populations. Ces\
Ue Faido «pt'il.passée. à peclliitzonc, au Conseil
tHïtat. IL'éicole lessœoise lui doit bcauteoup. Lé
Teiuawciiicnt «les eécofes Donnâmes .et ia première
organisation déjà BiMiothtijue cantonale sont
son (-envre.

14 a présidd déùft une fois te cGTand Conseil̂
Ces dernières années, il ,9 dir.igé l'Union pppu-
tee «artlnoVicpic./'C'est «p ."vétéran auquel le
Tessin tout entieri Bidr<«e kle grand cceur ùe
nkuf. souillait : Ad nudtos a/aio* I . l_[.

Ecole de commerce Wldemann à Bâle

Cette "école a été agrandie, durant cet été,
par une nouvelle 'construction ,. qui était devc:
nue nécessaire par suito do l'augmentation
rapide du nombro dçs élèves,

Comme il ressort de l'annonce qui se trouve
dans ce numéro, les cours pourront ôtre ouverts
dans lo nouveau bâtiment dès le 21 octobre.

L'Ecole pourra alors recevoir 150 élèves de
.plus quo par lo passé.

Lc rapport annuel , qui vient d'être publié,
mentionne 071 élèves (534 l'annéo précédente),
Les élèves étrangers ont sensiblement diminue ,
taudis quo les Suisses ont fréquenté l'école en
nombro croissant

Prospectus et compte rendu sont envoyés su»
demando par le directeur do 'l'É.coloi "

IiETTEE DE GENÈVE
L'impôt sur la fortune devant le

Grand Conseil .  — Ler, socialistes
contre la Sooiété des nations.

Oenève, 25 septembre,
Le -projet de loi instituant un impôt sur

la fortune avait doublé sans encombre le cap.
des deux premiers débats. Un certain nom-
bre d'amendements avaient été présentés, et
la commission, ' après uno consciencieuse
étude, les avaient presque tous acceptés dans
leur texte intégral. On* se figurait donc tou-
cher au port et , dans la dernière séance,
notre Nestor et notro Mentor, M. Henri
Fazy, avait félicité les dépulés de leur zèlo
et de la célérité qu 'ils mettaient à fournir au
gouvernement les ressources dont il a un si
pressant besoin.

Or, la discussion, qui a eu lieu samedi der-
nier, au Grand Conseil, prouve une fois de
plus qu'il nc faut jamais vendre la peau de
l'ours avant de l'avoir tué.

Dès le début dc Ja séance, un député de la
droite conservatrice, M. J. Micheli, que le
Ciel et ses parents ont doté des biens de la
fortune, déposa une motion d'ordre, deman-
dant que lo troisième débat fût renvoyé jus-
qu 'à ce que les représentants de l'ngriculture
eussent été entendus par la commission.

H faut dire, pour justifier cette proposi-
tion, que, jusqu 'ici, sous le régime de la loi
qui nous rég it, les bâtiments servant à l'ex-
ploitation agricole sont exemptés dc tout im-
pôt. Avec la loi en discussion, cette excep-
tion disparaîtrait, et tous les immeubles, sans
aucune distinction, seraient uniformément
taxés. Après réflexion, on s'est avisé que la
propriété agricole serait lourdement imposée,
et, comme chacun cherche tout naturellement
à éloigner dc ses lèvres la coupe amère, nos
propriétaires ruraux font la grimace ct refu-
sent péremptoirement de se laisser dépouiller
sans protester.

A la fin , il a été décidé que, avant de pas-
ser au troisième débat , la commission enten-
drait les doléances. des représentants de l'agri-
culture, ce* qui aura sans doute pour effet
d'atténuer à leur profit les dispositions impé-
ratives de la loi. Samedi prochain , le Grand
Conseil sera appelé à se prononcer sur ces
modifications» » * •

L'établissement à Genèvo du siège de la
Société des nations ne se fera pas sans en-
traîner pour le canton d'onéreux sacrifices.
Il faut s'y résigner.

Comme on le sait> la Société des nations
a éprouvé le besoin légitime de se loger dans
ses moubles. lille a juté son dévolu sur
l'Hôtel national, bâtiment superbe, sis au
milieu d'un parc, dans une des p lus belles
situations de la ville, aux abprds du quai du
Léman, avec uno vue imprenable sur le lao
et les Alpes de Savoie. La Liguei demande
tout naturellement à être exonérée des droits
do mutation et d'enregistrement pour l'ac-
quisition dc. cette propriété. Malgré l'état
inquiétant de nos finances cantonales, le
gouvernement a déposé un projet de loi
exemptant l'acquéreur do ces lourdes presta-
tions,

A part lçs socialistes, qui tiennent à so
montrer désagréables à nos hôtes, les manda-
taires des autres partis sont désireux d'ac-
quiescer à un vceu légitime. Les communier
tés, sectateurs de Lénine, ont mis, eux, les
pieds contre le mur. Us ont prétexté la pénu-
rie des logements, pour battre en brèche le
projet. Li discussion a dévié, et ce fut le
procès de la Société des nations qu'ils crurent
bon de faire. La Ligue des nations, se sont-
ils, écriés en chœur, mais, elle n'existe pas ;
ello n'est pas encore née ; elle est simplement
l'expression des désirs du capitalisme ; c'est
uno retentissante , faillite, et voilà tout l
L'état do nos finances ne nous permçt. pas
de consentir en ss faveur le sacrifice qu 'elle
réclame 1 La paix sociale "ne saurait être
réaliséo quo par lo concours de la IIIe Inter-
nationale, qui. atteindra , son but au moyen
da ia nationalisation des moyens de produc-
tion !

Ce programme, développé avec toute
l'âprelé et toute la violence que mettent les
prophètes du « grand soir » à débiter, leur
boniment , a fait eortir , des gonds, les porte-
parole des partis d,e l'ordre.

Ceux-ci ont foncé, sur les boichÔTisaiits
avec une ardeur et une uiiauimité admira-
bles.. Le d£bat s'est élevé, et. les tenants du
soviétisme ont dû s'apercevoir que lo peuple
do Genève n'est, pas mûr pour accepter le
joug dé fer que subissent les moujiks . Une
majorité .correspondant à peu près à celle
du vote mémorable du. IG mai, et qui
n donné 25,000 voix pour et 5000 suf-
frages contre l'entrée do la Suisse * dans la
Société des nations , s'est trouvée au sein du
corps législatif. C'eest par C2 voix contre 22
quo le Grand Conseil do Genèvo a adopté
l'arrêté législatif exonérant des droits da
mutation et ' d'enregistrement l'entreprise de
l'Hôtel national pour la Société des nations.
Tout est bien qui finit bien. Mais ce serait
mal connaître nos communistes que de sup-
poser qu 'ils renonceront 4 leur stérile et ma-
lencontreuse opposition. Il n'est de pires
sourds que ceux- qui no veulent rien entendre,
J i  i. e.„....i ( I'« »... r., ..,. V ,|. ci..' . - *¦ -
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M. Oudaille, commissaire spécial à la gare

Saint-Lazare, a Paris, vient de mettro la main
sur un septième associé des voleurs do sucre,
un nojnmé Bonté, dit Grivas, demeurant rue
'Aumaire, Paris, dont les deux frères sont, l'un
échappé du bagne, l'autre en prison.

Des intermédiaires et dea courtiers sont
compromis dans cetto affaire.

M. Qudaille n fait ouvrir un troisième wa-
gon, détourné do sa destination , en Belgique ,
et dirigé sur Paris. IJ contient 1.1,000 kilos
do matières colorantes. C'est lo directeur admi-
nistratif tle la Compagnie nationale des pîo-
duits : cojornnts, 134, bouleynrd ijnuspraann ,
qui lui a. fait connaître les propositions dont
il était l'objet. Les intermédiaires ont été con-
voqués par M. Oudaille. Ce sont M. liesson,
M. Cliologmer ,et son associé dans une maisou
do commission, nommé Henry Crozat. On a
déjà parlé do co dernier, bre de l'affaire des
bandits tragiques.

Aeeident d'aviation
Un accident mortel s'est produit lundi

après midi à l'Ecole d'aviation de Bron
(Hhônc). Lc lieutenant français de réserve
Louyin accomplissait. au-dessus do l'aéro-
drome un vol de, durée à une hauteur de
300 mètres lorsque, sans doute à la feuitu
d'une avarie, l'appareil vint s'écraser brus-
quement sur le sol. Les personnes présentes
ne purent que constater ' la mort du pilote.
Un autre officier mécanicien qui se trouvait
également u bord a été grièvement blessé.. Il
aurait succombé 'quelques heures après l'acci-
dent.

One tfiuTO KHirainfo i.or une femme
Mm8 Thérèse Eschholz, qui exerce le dou-

ble mandat de conseiller municipal et.  de
député socialiste au Rçiclistag 'allemand, a
été trouvée àssassinéç. ' lundi matin dans son
lit à Schikorrcn, près de Lyclç (Prusse-Orien-
talo) . L'auteur de ce crime serait une demoi-
selle Thicle, es-professeur nu lycée de Lyck,
dont on a opéré l'arrestation^ elle est con-
sidérée comme irresponsable.

KUnrfre
Un drame s'est déroule samedi soir au

Fuet,' village du district de Tramelan. Deux
voisine, Alfred Feusïcr et un certain Freu-
di ger vivaient, paraît-il, depuis longtemps en
mésintelligence. Samedi 6oir Fcusièr et le
fils Freudiger curent, une altercation , à., lu
suite de laquelle Feusier, surexcité, tira, de
devant sa maison, sur son adversaire, qui tgt
atteint à la tête ct mortellement blessé. Freu-
diger succomba peu après. Il était âgé de
2-i anB. Le meurtrier, .a été aussitôt arrêté.
Il est âgé d'une quarantaine d'années ct pèro
de imUle- ¦ ¦¦¦
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Les inondations
Les causes du désastre cn Valais

31. Henri do Preux, ingénieur aux Ponts et
Chaussées du Valais, donne une explication
niouyelle sur les crues qui viennent de. désoler
son canton.

Jeudi soir, dim, malgré.la pluie, le RhOne
était relativement bas' et rien no. laissait" pré-
voir la. «ue. La. .pluie continua, .torrentielle,
puis, dans la nuit, un orage '. terrible «elata,
accompagné du fœhn qui s'était mis à souffler .

Les éléments déchaînés exercèrent leur action
jusque sur Jes hauts sommets et surtout sur les
glacière.

Des poches glaciaires durent creveo- sur Jes
hauts plateaux et la neige fraîche récemment
tombée fondit immédiatepaent Les affluçnt̂  da
¦Rhône gjossirwt instantanément, déterminant
dans la nuit et la matinée de vendredi uno
élévation soudaine ct extraordinaire du fleuve.
En quelques heures, le niveau monta de 2 m. 55,
dépassant de 19 . qentimôtires la plus haute
crue qui s'est manifestée jusqu'alors, en 1914,
mais durant quelques heures seulement.

Ce qui était frappant eette fois-ci, selon Jf.
âo Preux, c'est la durée du phénomène, et cette
durée s'explique par l'intervrenffon inattendue
de* masses glaciaires.

L'étendue do la catastrophe
Voici, selon le distingué technicien, eous uno

forme énumérative, quelques ipirécisions sur les
dégâts causés :

A Brigue, îa Saltino a débordé, atteignant
le vieux pont de bois qui la franchit ; la Viège
également jetait 6cs eaux sur les ponte de la

«routo et do la -voio ferrée; le Rhône a, forcé
«es douves sur oinq points .près do Brigorbad ;
ce village et celui <do Lajden ont été particile-
ment «nvahis: par les, eaux; une couipaguie
de sapeurs a été appolée de Brougg pour se-
courir ces communes, en détresse. Lo po,at mé-
talliqup construit i Brigorbad en 1912 a étô
renversé dans le lit du flouvo ; la plaine entre
Viège çt Rarogne s'iest transformée en un lac
Tendant la zone supérieure inaccessible ct
éprouvant les travaux de dessèchement en
cours d'exécution; touto. communication est
interrompue avec la valléo ••der.Saas î <tue}.ques
objets, berceaux, armoires qu'apportent les «aux
boucjtses déipontrcnt l'action néfaste, de celles-
ci dans la région élevée de la vallée ; entre
Granges ot .Sierre, quatre brôchog .ouvrent le
passage aux eaux du RhO-qe eu* la, rive droite ;
la vpiç du chemin dp fer Viège-Zermatt est
enlevée . vis-â-vis . de. l'usine de la Lonza,. à
AckMsand ; les eaux du ïtbône passaient sur
les \platelages des ponte de Granges et do
Noes ; Sion eo trouvait Isolé ; éla plaino. do Char-
rat et dé Martigny fut convertie «n lac par. la
rupture de la digue du flouvo eu . amont . dea
Follatewçs; la ville de Martigny a été privée
de lumière et d'eau potable, à la suite 'de



l'affaissement du pont de la routo du Grand-
Soint-Bernard, -& Croix;.dans lo val d'Entre-
mont, la. Dranso emportait tout sur son pas-
sage ; uno somme do .500,000 francs suffira à
peine à remettre en état les routes du Saint-
lîernard ot de Bagnes.

Lo Wolliser Bote «lit que la famille GrOnwald ,
do Brigue, a cu son domaine complètement
ravagé par la Saltino débordée : lo dommage,
.pour cette sculo famille, dépasse 20,000 francs.

A- NatoTS, lo torrent a. iuoudé une partie du
village ; les usines de Gcrtselien ont beaucoup
souffert.

Trois millions dc dégâts
D'après une évaluation provisoire, los dégâts

causés par , l'inondation dans lc canton du
Valais s'élèvent â trois millions.

Au sud du Simplon
La vallée d'Ossola (Isellc-Domo) a énormé-

ment souffert des récentes crues. La route du
Simplon' n'est .plus praticable ; en maints en-
droits, elle a été comp lètement emportée par
l'eau. Sur vingt maisons d' un village, il n'en
reste quo six à. sept entières. 11 y a encore trente
centimètres d'eau sur d* route.

A Iselle, deux maisons de cheminots ont été
partiellement détruites.

La reprise du trafic
* On mande dc Sion que l'amélioration de la

situation permet d'envisager pour vendredi ,
1« octobre, la reprise du trafic ferroviaire sut
toute la ligne du Simplon, de Lausanne à Bri-

Dans l'Oberland bernois
Les fortes pluies de la scmaànc dernière ont

causé .plus de dommages qu'on ne l'a cru tout
d'abord dans l'Oberland bernois. A Kandersteg,
la Kander est sortie de son M en plusiours
endroits. Les ipompkxrs de touto la vallée ont
été -mobilisés'. La garo de Kandersteg a été
envahie par les eaux et isolée du reste du
village. Lcs jardins ct les prairies sont partout
h ous l'eau.

FRIBOURG
Collège Balat-WlcUel

La rentrée des deux gymnases ct du Lycée
aura lieu la semaine prochaine. Lundi, les
rouveaux élèves venant du dehors s'installe-
ront à l'Internat, au' Pensionnat du Pèro
Girard et dans les pensions de la ville. îfurdi ,
5 octobre, ce seront les examens d'admission
de tous les nouveaux élèves, y compris ceux
dc- la villo ; puis les anciens rentreront pen-
dant la journée. Enfin, mercredi matin, i
8 heures, messo du Saint-Esprit et inaugura-
tion des cours dans les diverses sections.

Les élèves du Lycée ne rentreront que le
11 octobre. i

Tecbnlcnm de Frlbonrg
L'examcn des nouveaux élèves aura lieu

demain , jeudi , 30 septembre, dès 8 heures
du malin. La rentrée générale est fixée à
vendredi 1er octobre. A 8 heures , messe du
Saint-Esprit à la chapelle de Pérolles.

Ecole profewlonneUe des garçons
de la ville de Fribonrg

L'inauguration des cour3 de l'Ecole pro-
fessionnelle des garçons de la ville dc Fri-
bourg est fixée au lundi 4 octobre, à 8 h.
du matin. .. :

Décoré de la Légion d'honneur
M. de Saint-Blancard de Saint-Victor, qui

signe dans lc Journal de Paris Saint-Brice,
très connu à Fribourg, parce qu 'il est le gen-
dre dc M. Landerset, a été décoré de la
Légion d'honneur.

Vn prochain IWre de M. de Beynold
Le Temps de Paris signale que M. Gonza-

gue de Reynold, professeur à l'université de
Berne, consacre un volume à Charles Baude -
laire,

Attention & volre  monnaie
On nous prie dc rappeler au public que le

dernier délai pour le retrait des pièces de
monnaies françaises de 50 centimes, I franc
et 2 francs, à l'effigie de la République ou dc
la Semeuse, échoit lo 30 septembre. Les déten-
teurs de ces monnaies sont invités à ne pas
les remettre en circulation , mais à les échan-
ger aux guichets de caisses publiques, lesquels
les n'ont pas le droit de les refuser avant le
dernier jour du mois.

Conférence
Le Dr C. Tiiuber-Brown, ancien présidcnl

du Club alpin (section de Zurich) et auteur de
livres bien connus sur les alpes, donnera pro-
chainement, à la Grenette, une conférence
avec projections sur le voyago qu'il a fait ,
l'année dernière, dans les Montagnes-Rocheu-
ses (Etats-Unis). Cette conférence a eu le
plus grand succès partout , et elle attirera cer-
tainement chez nous aussi un nombreux au-
ditoire.

Eglise de la Tlelfatlon
Gardo d'honneur dn Saoré Cœnr

1" vendredi d'octobre
* h. 20, messe, suivie do J'amende honorable

et do la bénédiction du Saint Sacrement.
o h. soir, réunion mensuelle des associés de

Ja Gardo d'honneur. Sermon, consécration,
héttédiction.
. Le Saint Sacrement restera exposé toute la
journée.

Apostolat de la prière
Réunion vendredi l«r octobre, à 8 h*. X ' du

S0|r, à l'égliso des RR. PP. Cordeliers ; ser-
mon et bénédiction du Très Saint Sacrement.

Les Etudiants suisses à Romont
On nous écrit '* . -*. ^ - '.'»,\:s^- t-fs- -

L'automne, qui prêle souvent an charme
des choses pittoresques la douce coloration do
son soleil attiédi, avait, jeudi dernier, jeté
sur Romont un rideau gris ct froid de pluie
ct dc brouillard , comme pour en ternir la
physionomie accueillante aux yeux des Etu-
diauts suisses fribourgeois. Il cn iut pour ses
{rais, et. -plnç de ^quatre-vingts membres :.do
l'Association'cantonale fribourgeoise: sé': trou-
vèrent réunis au pied de la tour à Boyer et
y passèrent .une excellente journée. Celle-ci
commença par un office solennel de Requiem,
célébré à 9 h. %,' à l'église paroissiale. A
l issue de la messe, eut lieu une séance scien-
tifique ct administrative, au Cercle catho-
lique. Après les saints d'usage, M. Maxime
Quartenoud , licencié cn droit, président de
l'Association cantonale, donna la parole à
M. lc conseiller d'Etat Bernard Weck. Celui-ci
avait bien voulu se charger d'une conférence.
Son magistral exposé-sur ce sujet : < Concen-
tration politiquo », intéressa vivement tous
les auditeurs : magistrats, clergé ct étudiants
de l'Université et du Collège. M. Weck étudia
la concentration politique au double point do
vue fédéral et cantonal. De la première, il
montra l'existence par la présence de deux
conservateurs catholiques au sein du Conseil
fédéral ct par le récent rétablissement de la
nonciature à Berne. Cette concentration doit
se poursuivre, pour la confusion du parti du
désordre. Le conférencier parla ensuite de la
concentration politique dans notre canton,
concentration entre les partis historiques, par
la représentation de l'opposition au gouverne-
ment et par l'application de ia proportionnelle,
tout en sauvegardant les intérêts conserva-
teurs. M. Bernard Weck a fait allusion encore
à la concentration qui s'opère et doit se pour-
suivre à l'intérieur du parti conservateur, si
ce parti veut s'assurer de nouveaux succès.

Jetant un coup d'œil sur les forces adver-
ses, le distingué conférencier en est arrivé à
toucher la question de Ja lutte des classes, qui
a suivi celle des peuples ct qui s'est engagée
chez nous aussi, quoique moins . violente
qu 'ailleurs. Lo moyen d'éviter cotte lutte ou
d'en paralyser les effets, c'est l'établissement
do réformes sociales que les gouvernements
doivent promouvoir et réaliser sans retard.

Lcs dernièrçs paroles de M. Bernard Weclc
trouvèrent un écho tout spécial chez les jeunes
qui feront bientôt leurs premières armes dans
la carrière politique, parce qu'elles les invi-
taient à garder toujours un ferme opti-
misme.

C est M. Bondallaz, préfet de la Glane,
qui ouvrit la discussion sur l'exposé de
M. Weck, Rattachant aux conclusions du
conférencier des souvenirs personnels, il in-
vita fes étudiants à so préparer à l'action
politique par un travail iutenso durant leurs
années d'études.

M. l'abbé D»-André Savoy so dit heureux
d'être d'accord avec lo conférencier pour
souhaiter une concentration politique. .Il
attira l'attention des dirigeants sur les réfor-
mes urgentes qu'il faut accomplir, afin de
rallier toates les classes à un programme,
qui, s'il est nettement catholique, ne man-
quera pas d'assurer la paix sociale.

SI. le conseiller d'Etat Chatton remercia
M. Bernard Weck pour son opportune et élo-
quente conférence. Passant cn revue l'action
de l'Etat , il montra quelle haute conception
le canton de Fribourg s'élait faite de sa tâche
d'éd ucatcu r.

Rappelant la dernière lettre pastorale de
NN. SS. les Evêques suisses,' M. l'abbé Pil-
loud pria ses auditeurs do ne pas se bercer
de l'idée que la condamnation du socialisme
par l'Episcopat signifiait réellement sa mort.
Ainsi que nous y invitent nos Pasteurs
suprêmes, il faut opposer une action métho-
dique à. l'audacieuse et perfide propagande
advprsp

Après ces appels à l'action si pressants et
si fondés, il ne pouvait manquer qu'un des
jeunes à qui ils s'adressaient plus spécia-
lement répondît par l'assurance que les
Etudiants suisses fribourgeois sont cons-
cients de la tâche qui leur incombe et qu 'ils
sont décides à l'accomplir 6ans défaillance.
C'est M. Lorson, étudiant en droit , membre
du comité central , qui fit au nom dc ses
camarades cette profession de foi du soldat
de la bonne cause, énergique ct décidé, qui
n'attend que des ordres pour marcher.

La discussion étant close, l'assemblée
liquida les tractanda administratifs. M. Afa-
xime Quartenoud , président cantonal, lut
son rapport annuel, dans lequel il avait noté
en tableaux pleins dc couleur les vicissitudes
joyeuses ou tristes dc l'histoire de l'Associa-
tion cantonale en 1919. Il donna encore, en
l'absence du dévoué secrétaire-caissier, retenu
par la maladie, quelques indications sur
l'état de la caisse ; puis,- il fit procéder au
renouvellement du comité'. Les élections don-
nèrent Je résultat suivant : M. Ernost Dufoit.
Nuithonia, président ; M. Guillaume du
Weck, Sarinia, vice-président ; M. Schneuwl y,
Zœhringia ; M. François Mauroux, Nuitho-
nia.

Il était près de 1 heure, lorsque l'assis-
tance put se rendre dans la grande salle du
nouveau Casino pour le banquet. A la tablo
d'honneur avaient pris p lace, autour de
M. Quartenoud , président cantonal, MM.
Savoy, Chatton ct Weck, conseillers d'Etat ;
le R. P. Morard , professeur à l'Université ;
M. le chanoine Tissot, directeur de l'Ecole
secondaire de la Glane ; M. le chanoine Pas-
quier, curé de Homont ; M. lo doyen Raboud,
de Prez-vers-Siviricz ; M. le préfet Bon-
dallaz et M. le notaire Grand , • syndics de
Romont. On a. remarqué avec 'plaisir la pré-
sence à cette réunion de plusieurs ecc-lésiasti-,
ques, qui ont tenu ù montrer une fois de i>lus

l estime dans laquelle lis tiennent la Société
des Etudiants suisses.

Le banquet, très bien servi par le tenan-
cier de l'IIOtel de fille, fut agrémenté de
nombreux discours. M. Quartenoud adressa
aux autorités religieuses et civiles de Romont,
ainsi qu 'à loute la population , de chaleureux
remerciements pour la charmante réception
réservée aux étudiants. M. le conseiller d'Etat
Savoy, président du gouvernement, faisant le
bilan des progrès que le régime conservateur
a valus au canton, conclut par une invite
pressante à ses jouîtes auditeurs - de rester
inébranlahlement fidèles aux principes de
l'osieux: Puis ce lut le tour de M. le cha-
noine Tissot do dire-aux étudiants, dans un
langage qui leur allé-droit au cœur, combien
ils doivent se défier du libéralisme des idées
et vivre intégralement leur foi catholique.
M. le syndic de Bomont, qui représentait
avec M. Delabays le conseil communal de la
ville, eut lui aussi des paroles délicates pour
saluer les Etudiants suisses et Jes remercier
d'être venus apporter uu peu de leur joie
exubérante dans la vieille cité des comtes
dc Romont.

Pendant ce temps, M. Alexandre Ayer,
ayant été acclamé major dc table, sc prépa-
rait à lire les télégrammes des absents,
parmi lesquels furent acclamées les dépêches
de M. Python , conseiller d'Etat ; de M. de
Montenach, député ans Etats ; de M. Grand,
conseiller national, et de M. Mauroux, préfet
dc la Sarine.

L'assemblée décida 'd'envoyer par dépêche
à Sa Grandeur Mgr Besson, évêque de Lau-
sanne ct Genève, l'expression de ses senti-
ments dc profond respect et de filial atta-
chement. Le R. P. * Morard prit ensuite la
parois ct enthousiasma tout Je monde en
rappelant, à propos de concentration , l'œuvre
admirable de la solidarité catholique qu'est
l'Université de Fribourg.

Comme intermède, M. le professeur Rouil-
ler chanta avec un remarquable talent le
chant d'Aliénor. Auparavant, le rideau de la
scène s'était levé, pour laisser voir l'un des
superbes décors qui sont l'ornement du nou-
veau casino. Peu après, M. le préfet Bon-
dallaz présentait à l'assemblée M. Dumas, le
jeune architecte romontois qui dressa les
plans de l'édifice, et M. Thoos, un Fribour-
geois établi à Paris, qui brossa les décors.
De longs nplaudissemenis saluèrent les deux
collaborateurs d'une ceuvre qui leur fait hon-
neur, à eux et à Romont.

On entendit encoro d'éloquentes paroles de
M. le conseiller d'Etat Cliatton, de M. le
préfet Bondallaz, 

s, dc M. Lorson et de
SI. Dutoit , nouveau président cantonal. Les
vins d'honneur, offerts gracieusement par la
ville dc Roiriont, rfurent accueillis avec
enthousiasme.

C'est par nne réunion familière pleine de
channe, au Cercle catholique, que se termina
cette fête -annuelle- si- réussie deS Etudiants
suisses fribourgeois.

Ca lièvre t. pli ten t e
Nouveaux cas depuis le jeudi 23 sep-

tembre :
Sarine : Corjolens, l i étable, 8 pièces bo-

vines ; Autigny, 1 étable, 9 bêtes ; Pierra-
fortscha, 1 étable, 59 bêtes.

Sing ine : Bœsingen, 1 -.'étable, 4 bêtC3 ;
Wiinnewil, 1 étable, 4 bêtes ; Guin, 2 étable»,
33 bêtes ; Saint-Antoine, 1 étable, 28 bêtes.

Gruyère : Estavannens, 1 étable, 6 bètes.
Lac : Misery, 3 étables, 20 bûtes ; Courle-

von , 2 étables, 20 bêles."; Cormondes, 4 éta-
bles, 13 bêtes ; Wallenried, 2 étables, 9 bêtes;
Cressier, 3 étables, 34 bêtes ; Morat, 1 étable,
33 bètes ; Cormérod, 1 étable, 31 bêtes ;
Courtepin, 4 étables, 19 bêtes ; Cournillens.
1, étable, 8 bêtes ; Vuilly-le-IIaut, 1 étable,
4 bêtes ; Guschelmuth-le-Petit, 1 étable, 9 bc-
tes ; Liebistorf , 3 étables, 2G bêtes ; Villa-
repos, 1 étable, 8 bêtes ; Courgevaux, 1 éta-
ble, 4 bètes.

Glânc : Middes, 1 étable, 31 bêtes ; Bion-
nens, 1 étable, 5 bêtes.

Broyc : Montbrelloz , 3 étables, 32 pièces
bovines ; Léchelles, 1 étable,'. 3 bêtes : Féti-
gny, 1 otablc, 7 bêtes ; Domdidier, 2 étables.
12 bêtes ; SIontagny-lc3-Monts, 1 étable, 13
bêtes ; Forel, 1 étable. 11 bêtes ; Autavaux,
2 étables, 35 bêtes ; Hoeyres-les-Prés, 1 éta-
ble, 12 bêtes ; Cheiry, 1 ; étable, 5 bêtes ;
Cugy, 1 étable, 5 bêtes j  Montet , 2 étables,
6 bêtes ; Morens , 1 établp, 9 bêtes. -

Comme on le voit , la fièvre aphteuse a fait
sa réapparition en Gruyère. Les nouvelles
communos infectées sont Estavannens, Pier-
rafortscha , Cheiry, Cugy et Montet.

SOCIETES DE FRIBOURG
Musique La Concordia. ¦ ¦— Ce soir, mer

credi, répélilion générale. ;,-
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Jeudi 30 septembre
Sitiif Jf r t i i u r ,  docteur de i 'BgUitt.

Saint Jérôme naquit en Hongrie. Il fut le
secrétaire du pape saint Damase. Il fut aussi
le fléau des hérésies par les livres qu'il a com-
posés. S'étant retiré à Bethléem, il mourut en
42o, Hgê âe 89 ans.

Changea à vue de la Bourse de Genève
Le S 3 leptembre

Demande Offre
?¦* • • • • • • •  ' 41 « «25
Londres (livre st.) . .- . . 21 45 21 85
Allemagne (maro) . . ..  9 60 10 60
Italie (lire) 25 45 26 45
Autriche (ooaronne) . . .  2 20 3 20
Prague (ecorouna j . . . 8 — 9 
New-York (dollar). . . ..  6—  6 4 0
Bruxelles «3 60 44 60
Mtdrid IpeseJ») 90 95 91 95
Amsterdam (florin). . . .  193 20 194 sn

j r \  © ^ lur t̂. tr*.Lfuruicrc iicurc
MS négociations rosso-ij oïon&iscs
iy Londres, 29 seplembre.

(Havas.) — On mande *do Riga, en date
du 28, au Daily  Express :

Dans les conditions préliminaires de paix
qu'il a soumises mardi à la commission prin-
cipale de la conférence de Spa, loffe insiste
de nouveau sur la reconnaissance par la
Bussie et par la Pologne de l'indépendance
dc la Lituanie ct de l'Ukraine. La frontière
qu'il . propose et qui, comme on le sait, est
bien à l'est dc la ligne Curzon, donne à la
Pologne une partie de la Bussie blanche, de
la Wolhynie, le chemin dc fer de Biclostok
et de Brcst-Litowsk.

L'XTcraine aurait une bifurcation à Cholm.
Les hostilités devront cesser 48 heures

après la signature des préliminaires.
D'autres clauses contiennent la plupart des

stipulations contenues dans les contre-propo-
sitions polonaises, notamment au sujet des
indemnités, de l'amnistie au profit dos délin-
quants politiques, de la restitution des
œuvres d'ari, du ravitaillement, des relation*
économiques et postales.

Enfin , aux termes d'une autre clause du
projet loffe, la Bussie et la Pologne s'enga-
geront à ne pas permettre, sur leur territoire,
le passage d'hommes ou de munitions, ni la
levée de recrues cn * faveur d'une puissance
quelconque, avec laquelle l'une des parties
contractantes serait en guerre.

Il est évident, déclare le Daily Express.,
que cette clause a pour but d'empêcher la
Pologne de servir à une base d'opérations
contre la Bnssie.
Reprise des négociations itaio-serbes

Rotne, 29 septembre-
h'Epoca communique que la reprise de?

négociations directes entre l'Italie et la
Yougo-Slavie se fera à Venise, dans les
meilleures conditions de succès. Dans des let-
tres adressées à sos amis politiques, le minis-
tre des affaires étrangères yougo-slave, M.
Trumbitch, a, ces derniers temps, fait preuvt
d'nne modération frappante.

Le congrès républicain italien
Milan, 29 seplembre.

Lcs délibérations du congrès national du
parti républicain, à Ancône, ont en heu ce?
jours-ci. Les 328 sections étaient représentées
par 320 délégués. De nombreux orateurs ont
préconisé de soutenir le mouvement ouvrie,-
socialiste. Le secrétaire du parti, le professeur
Schiavetti, a exposé cpie la guerre a eu inévi-
tablement des conséquences révolutionnaires,
qui ont mené à la crise actuelle. La direclion
du parti n'a donc jias pu rester étrangère au
mouvement des ouvriers, ce qui a mené à des
conflits.

Le vieux professeur Ghisleri, le répu-
blicain bien connu, qui s'est établi en
Suisse, a dit : c La révolution est en
marche depuis longtemps. Seul un aveugle
peut nier ce fait. Elle peut s accomplir aussi
sans effusion de sang et elle se propage de
plus en plus depuis la décomposition de l'au-
torité de l'Etat. L'Italie, qui a vaincu par la
ténacité de sa race et non par le mérite de sa
dynastie et de ses généraux, a subi, depuis
deux ans, une défaite di plomatique qui l'hu-
milie et qui disperse les fruits de sa victoire.
L'ancienne forme d'Etat italienne ne pourra
pns se sauver de cette triple crise sociale, di-
plomatique et politique. Tous les républicains
ont donc le devoir de persévérer, unis, tandis
que la crise s'aggrave, et l'avènement de la
liberté n 'est plus éloigné. »

Lc député Pirolini a dit quil  ne faut pas
oublier que le parli socialiste, avec sa puis-
sance syndicale et parlementaire, domine la
vie de l'Etat. Il gouverne actuellement par
des intermédiaires, paralyse Je gouvernement
qu 'il mot au servico de ses lignes directrice;
économiques et de ses buts politiques. Par
contre., les courants bolchévistes diminuent.
La dernière victoiro de la ligue des syndicats
dans le mouvement des ouvriers métallurgi-
ques forme un pas vers là révolution paisi-
ble, qui , suivant l'idée de Mazzini, réunit le
travail  et le capital dans ia môme main.

Le parti républicain est d'avis que, malgré
lc développement énorme du mouvement so-
cialiste, les républicains ne doivent pas re-
noncer il leur mouvement propre et à leur
programme.

La reprise du travail en Italie
Milan, 29 septembre.

Dans presque toutes les villes d'Italie, l'éva-
cuation des usines métallurgiques par les ou-
vriers, en exécution de l'accord de Rome, s'ef-
fectue d'une façon pacifique, de môme que la
reprise du travail.

Uuo certaine résistance extrémiste a été re-
marquée d Turin, où l'on essaye de donner au
concordat do Romo uno interprétation plus
large cn faveur .des ouvriers, surtout en cc qui
concerne le salaire pendant les semaines d'oc-
cupation.

Les industriels sont décidés à nc pas céder
sur cc point.

ililan, 29 septembre.
Dam ks usines Pirelli, une partie des ou-

vriers réadmis au travail, au lieu de repren-
dre leur place, ont provoqué les employés do
lr. maison, pour so venger dn manque de soli-
darité do ces derniers. Il s'en est suivi un
conflit dans lequel il y a cu trois blessés.
Autour de la troisième Internationale

Paris, 29 septembre.
(Havas.) — Le Petit Parisien signale que

le conseil fédéral socialiste de la Seine, qui
avait élé appelé ii se prononcer sur un sys-
tème de référendum demandé par quelques

sections dc Paris ci" 3o la banlieue, cn vue da
prendre une décision sur l'adhésion ou lo
refus d'adhésion à la troisième Internatio-
nale,, vient de rejeter, mardi, à une forte
majorité, le.référendum cu question.

Les affaires d Irlande .
Paris, 29 seplembre.

(Ilavas.) — Le correspondant du Petit
Parisien dit que 700 personnes seraient
impliquées dans utt complot sinn-feiner à
Londres, que vient de découvrir Ja police
anglaise, au cours des perquisitions effectuées
dans unc maison de Brixton. Parmi les docu-
ments saisis, se trouveraient deâ instructions
concernant l'organisation d'une démonstra-
tion publique à Londres, qui devait avoir lieu
ie jour de la mort du lorà-ma'ae de Cork.

Londres, 29 septembre.
¦ (Havas.) — Les journaux disent quo l'état'
du lord-maire de Cork n'a pas changé sen-
siblement. 11 est extrêmement faible, mais il
a conscience dc tout ce qui se passe autour
de lui.
• Les 11 autres détenus qui font également
la grève de la faim commencent leur cin-
quantième jour de jeûne. A leur requête, les
médecins ont cessé de leur, donner des soins.
A l'exception d'une solution de bicarbonate
de soude, ils n'ont rien absorbé que de Teau
bouillie.

Paris, 29 septembre.
j (Havas .) — Selon le .Journal, l'efferves-
cence n'est pas encore calmée à Belfast. Do
nouvelles scènes de désordre se sont dérou-
lées la nuit dernière. Quatre personues ont'
été tuées ct une trentaine blessées. La. troupo
a chargé à la baïonnette à plusieurs reprises.

Dans la matinée; les ouvriers qui se ren-
daient ans chantiers maritimes ont été assail-
lis à coups dc pierres. La police débordée
réclama le secours de la troupe. Une auto-
mobile blindée tira sur les mamtt_etants. Sept
personnes ont été admises à l'hôpital.

A Limerick, le cercueil d'un agent avaiï
été placé sur une automobile, à la porte do
la caserne. Les soldats obligèrent chaque pas-
sant à sc découvrir. Plusieurs personnes fu-
rent contraintes de revenir sur leurs pas et
de passer lc chapeau à la main devant Io
cercueil. Deux ou trois personnes qui refu-
sèrent de saluer furent nssaillies ct mêm«j
arrêtées.

La situation préoccupe vivement le pre-
mier ministre, qui reviendra demain, jeudi,
de la campagne, pour présider un conseil de
cabinet où la question de l'Irlande sera dis-
cutée.

Menace de grève en Espagne
Barcelone, 29 septembre.

(Ilavas.) — A la suite de la grève des
transports, qui dure depuis quelques jours,
on envisage la possibilité d'un chômage de
plusieurs industries, faute de matières pre-
mières. Quelques usines ont déjà arrête le
travail. Quoique les ouvriers soient contre la
grève générale, dans les milieux patronaur,
on craint qu 'elle ne soit déclarée.

BT71BSE

Les trains du Simplon
Lausanne, 29 septembre.

(Dép. part.) — Depuis ce matin, mercredi,
la circulation normale .est reprise entre Gran-
ges et Sierre. On n'opère plus qu 'un transbor-
dement de cinq minutes près de Viège. Le tra-
fic des voyageurs pour touto la ligne 'Saint-
Mauricc-Brigue-Domodossola est rétabli. Seul,
le Situptau-Oricnt-Express sera encoro dé-
tourné pour quelques jours. par la ligne du
Lœtschberg.

CHAMBRES FÉDÉRALES
Bern *, 29 septembre.

Lc Conseil national reprend la discussion
sur l'assurance-vicillessc et invalidité.

M. Burren (Berne) parle de l'efficacité do
l'assurance pour remp lacer l'assistance.

M. Burren estime qu 'il faut soumettre au
peuple en même temps la question dc prin-
cipe ct la justification financière du projet"
des assurances.

M. Sulzer est d'accord avec la majorité do
la commission.

Le Conseil des Etats, continuant le ilébaï
sur la gestion, discute la question de la police
des étrangers.

M. Grscï (Saint-Gall) ' expose les critiques
soulevées à cc sujet. * ' -¦'.

BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE
Da 29 Mptembn
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TEMPS PROBABLE
Zurich, 2!) septembre, midi, j

Nuageux ; nouveaux troubles.
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L'inftxp liç&ble crima
Par Paul de Garros tt Henri do Montfort

Le général était im vieilkn-d de hauto allure,
d la mine ' triste et sévère, au regard voilà
d'une ombre douloureuse.

Des officiers deson état-major se pressaient
autour de lui, attendant ses instructions.

Très simplement, il les Jeur donna ct, quand
il fu t  sur le point de terminer :
«¦ Maintenant, quel ost le régiment qui va

se dévouer pour couvrir la retraite ? deuiau-
da-t-il.

— Il serait logique que ce fût celui di»
colonel X..., dit l' un des officiers d'ordonnance.
C'est celui qui occupe la position la plus
avancée.

— Qui le commande ? interrogea le général;
On m'a dit tout à l'heure que X... avait été
grièvement blessé.

— C'est le plus ancien chef île bataillon;
mon général, répondit l'officier, car le lieutc
nant-colonel a été tué.

— Téléphonez-lui pour le prévenir du rdla
H«i lui incombe. Ajoutez que je vais prendra
nni-uiOmo le commandement de cette troupe.

— Vous ny songea pas, mon général !
— Si, .parfaitement.'
Et commo ils se récriaient tous :
— Je nc ébattrai en retraite qu'avec la der-

nière compagnie, déclara-t-il. ' ,
— Mais c'est à uno mort certaino qui) vous

courez î s'écrièrent les officiers. Au inoiusj
emmenez-nous avec vous !

Le général leur imposa silence du geste.
— Jc n'ai pas "besoin d j  vous, affirma-t-iU

Au contraire, vous êtes indispensables poui
assurer l'exécution de mes ordres.

Ceux-ci avaient déjà reçu un commcucemcnj
d'exécution. Du haut du petit tertre où le poste
dc commandement était établi , on apercevait à
droite et à gauche la ligr.e rouge des uniformes
français conirafrnçant leur mouvement de repli.
En même temps, la fusillade se rapprochait.

— Le régiment est là, à la lisière de cc bois,
n'est-ce pas V interrogea le général. Partez,
messieurs, je vais lo rejoindre.

L'office . anniversaire pour le repos dt
l'âme do

Monsieur Jules WINCKLER
aura lieu joudi , 80 septembre, ù 8 h. du matin,
û l'église du Collège.

Transports funèbres
à 4*3taation 4a tons w*

Fabri qua de cercueils et de Couronnes

OCCâSIOH EXCEPTIOMELE
A remettre, après fortune faite

mr commerce fie denrées coloniales
« avec bùUmeuU et entrepôts

Capital nécessaire : 150 à 200,000 fit.
Eorire sous K 27G63 L Publieitas S. A., Genève.

. MURITH
Noctétfr acosymo

rae cio Lauaanne
FRIBOURG

"¦rélOpbone 1-43
Service jour tt nuit. Service jour et nuit.

Déniai ches et renseignements gratuit  • .
Pour les quartiers de l'Auge et de la Neu-

veville, s'adresser * Pierre y»«wifa*b«»ml.

^ESS»"- -OSi- ,0.l6 np pr> 8500.-
t aato « HartO » I3- -8 HP, Torpédo * places
-1 eaù» « Lorraine - Diotrioh 15;!0 HP, Torpédc

6 pl»oe3, neuve. lr** marqae» française».
Agent , vallée de la Broyé ¦- .

Louis ISCHY, Payerne
Garage central. Téléphone 35.

TAXIS

reûrique U'egaiQinôrssds Gini y
se recommande pour la fourniture de

BOÏÎLETS DE CHARBON
de toute prfrn ère qualité , pour tous

chauffages. .

Il y eut encore autour de lui comme une
velléité de protestation, mais devaut l'injonc-
tion rfonueîlo de leur chef, les officiers durent
obéir. -La mort dans Tàiue, ils virent le général
s'engager daus lo petit sentier qui -conduisait
vers l'orée du buis, où la ruée allemande allait
bientôt se produire.

— C'est dur tout de mémo d'obéir ! pro-
nonça un jeune lieutenant avec des -larmes
dans la voix...

Maintenant , ia bataille bat son plein devant
lc petit, bois où le général a rejoint et disposé
les débris du régimont à qui incombait l'hon-
neur de couvrir la retraite.

Honneur terrible l <.«& braves sont condam-
nés. Ils le savent. Mais pas un ne regrette son
sacrifice. Ils n'ont qu'une pensée :

« Les Allemands no jiassoront pas si vite
qu 'ils le croient ! >

L'artillerie fait rage, les obus «le tous calibres
tombent sur la position française. Les hommes
ne reculent pas.

— 11 -faut assurer la retraite des cama-
rades !

Ils l'assureront, coûte que coûte.
Slais soudain , les canons allongent leur tii

et " les obus tombent en arrière. Alors, unc
masse grise apparaît, se déploie et s'élance.
L'infanterie allemande vient à l'assaut du bois.

MsCgrv ic («ix ¦ <lcs iiiitramcusies françaises,
maître Ca fusIBtode inowsatile que les soWats
français iSrigcnt sur «Iï, 1ns A'Bemauài awin-
cr?nl Joiijo-Jrs. Us socA Ircj». J/es voici à in lisière
«iu bois et un furieux -conns à «onos s enjMRC.

Au prunier rang, '>e gënlèral dcktinsioo se bat
avec acOvan-mSnenl. Vainement, les afificwrs «lu
bataitlon engagé sur ce iposut l'ont «mptjCiô 'de se
snoriiter, «bes pnufcrtt .,. il n'a -riéu vonitu eu-
•teBrà-e.

Soudain, au cours d'unie Kle cos • adoataiics,
ccortne il sVn produit parfois dans les plus fu-
rieuses tempêtes, 3e génêraS sc trouve face û face
avf-c en hotrane de haute taHCe, portant .uin uni-
forme do cctn-fciiaMifartf eflVtn»s«i!d.

Leurs regards se croisfrerrt. Hs se reconnurent
inxnôdia^etnent.

—' Téhuret-ibalouçr T lança t'AUicnand dans
lequtG nos lecteurs ofi \ reformai ûe cornnvan-
eJant Fritz voo Sturaner, Oa faur caJoaal
Tnbcur-iDuréty.

— Ah ! imiséraliilo ! s'écria le ipère de Marcel!,
celte fois, tu ne m'éohapijieras pas. , .

Cabinet den taire

H. LEPPÂCHER
médecin-dentiste -

Fribourgi route des Alpes , Tél. 13Q.
Ronioni, Hôtel du Cerf , tous les mardis

M iESi S. i., Fribourg
Semoirs

Charrues Brabant-Ott
Arraelicoscs dc pommes de terre

Idéale-Ott

Parenls - leiofi
C'«at eSrayaut ce que les garçons osent fle

chaussures, voilà notre refrain I
Achetez donc sans tarder des ebaossures ,

récupérées, américaines, cuir souple, imper-
méables, semelles cloutées. Prix défiant toute
concurrence. — En dépôt chez :

Chénens ': M"« Rémy, Joséphine, négociante i
Pronuuens ; M. Rouiller-Duerest , négociant ;
Romont : M. Lambiel-Moylaa, négt :
CiuylFiibourg) : M. Berchier , Erailê  cord.
Bitnvaycr-le-Lac : M. Maimy. Louis , cord.
Treyetxuz : M. Quillet, Grégoire, cord.
Broc i M. Descloux , Joseph, négt.
Uthctstor '( .• M. Riedo, AIQIS, cord.
Guin .- M. Burgy, sellier chaus.
Nturut : M. Jobin , cordonnier.
Ne achat tl .- M. Bonny H1, cord., 13, Chavannes.
St-Aubin (Fribourg) : M. Zanoni C, cordon.
Sugiet : M*" Vve Chassot , négociante.
Fribourg i M. Girard H', cord., 13, Criblet.
¦ Ofllce commercial, 2, rue Maicello.

GRAND CHOIX d,a,r!ju"
lt bijoutsrli

PBŒ
bèi arastactu
Gnnre proapU

e& ripin^ouïLLIAKGES
OR

rÉDÉBAl- V*W P$,.l
de Vr. 15 à io Pont-BuD»ai

Pots en grès
inattaquables h tout acide à partir de 5 litres

Ernest MICHEL, Fiibourg
seulement Avenue du Tivoli. - Téléph. 4.42«
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Vite seule pensée dominait son Ame en ct
moment : chitticr lo misérable qui avait aasas
sine son fils.
- iMals il n'eu eut pos la i>e;ive. Tou4 A coup,
iî >-it ^lioumie étui a\ »it fail lt- malheur de sa
vie chanceler el s'ahuttrp Sounteincui : une îxilk
française venait de <uer;Vespiuu.

le vieil officier crut voir la main tic I):?u
ijui foisail justice. Quant ù Cui , rk»i ne le fet-'.c-
cMt' à'ift -tenr<3.MJ ' J«i .binl.iH d'aller rajoindec
'i-nfant quMl avait laissé inimoicr A un faux
|K)inl yiionneur. Sa (fille serait heureuse nvec
Uoliert... la balnUV cont Ĵucait, furieuse. Le
gênerai se jsrt-.ut jiartoiit où Ce dangor étni-! ic
plus 'pressant , rnuiouaul il erattaque ses liommes
qui f;i»lilisr*Kiicia sous 'le noniiire. Souda.in, il «es-
seuiit m» CIUK-. .violeni à la poitrine. Une huile
perdue l'avait frappé. Il s'iUïnissa ; les omlires
de la mort envalcmii son regard—

Trois semaines après -ce tragûpie épisode, le
sous-lieutenant do réserve Robert Tilbour-Du-
rély était en trakenient A l'hôpital auxiliaire
installé ù 1* .rue Saint-Lazare ; il avait reçu , à
la bataille de l'Ourcq. uno blessure assez grave
ù la cuisse. San premier soin d'ut de faire pré-
venir son père « sa sceur.

S j e  colonel TiH>our-DuTéty, qui avait joué un
rôle actif de premicir plan dans l'organisation
de la Uéfensc de Parts, pendant les heures d'an-
goisse qui prècedéren! la victoire de la Marne ,
cut la joie de retrouver son fils en aussi bottine
san,lé que possible.
' wVprés les premiers épanclicoients , 3e coîooel,
ic penchant sur le lit du blessé et le Tegaixla.ntr
bien en face , îui demanda avec tin sourire
trislo :

1— Tu ac crains V1*5 d'éprouver une émo-
tion... vioJcnle ?..,

i— Une émotion 1 interrogea Bolxrt. Quoi ?
— iN'ous ne somhics pas venus seuis, ta sœur

et moi. '
— Et qui donc vous accompagnai'1.? ?!'* *
— D'abord Isidore Fouçawa.
— .1̂  brave hwnmie ! Il est 1&-1
—- Oui " ." ¦"" ¦

-r— Mais il lient compagnie i'i un autre visifeuir,
ou plus exactement a une visiteuse...

— Uoe visiteuse, balbutia le jeune liomme.
i— Tu ne dcv«ics pas, fit sa sœnr.
>-— Jacqueline I .Vous voulez panier de Jacque-

line ?... ,,  . . ,

; fff" !.. -¦ lui II mdactylographie , — .
,, .-. , .. Le publio est informé
Coara .et jtçana parficu- qn a les tains seront fermés
£,"• „ «¦ m «Pir-  dès le 5 oel.H-re inetosi-»'¦• BonlToï*, 21. Vt. vem,Dt. 8308gnettaz. ' V 8S28 F .

 ̂ ..._ ON DEMANDE
DOMAINE r fobQste ûlle
à \_rexr .Av__ t  bonaête et de tonte oon-v t . t . ini  vi fiance , pour aiier an m«-

àtxxt la âiiàe, belle pro- 2»B9 ct * la campagee.
priété ds !6 poses, dont Bo°3 gages ct traitements
3 poses de forêts, môme 8'9,a'*s- 852T
mua. 2 maisons d'babiia- ° ajtesser : K m' ___*bert
lions, î grange», 3 éoutlej. De»M* Banlmeii (Yiui)
Prit SJÔO (r. la pose. Au 
comptant li & 18,000 ir. VIII, —, . .
Entrée le 22 féviier 1921. ||"° i' f » ï l > «l  Aïïrcï^ï rl  flIfiflCBttti,l , ruc des Epouse, im, "M * * IUUVUyt;bopr«- . mi Pédicure
gMBaaB^gagWBBHBg Soins des piedsĵs -̂au Mara
à U Bonchrrle clievr.- • .« ", ,
Une, x. HCH, m;det du l- r aa 12 octobre
Augustini. 85Î9 .
î *̂ ;;»-̂ ^*na.w5«i«wi ON DEMANDE

pour Jbune fille, faisant des
E» * ' etades au Conservatoire ,

_ !2 »̂*mmm
an at al tnas, teiraia plat ponr le l,r ectobre.
et de t" qualité, liant bà- Faire offres : l'imi m;i-
i r r r , -- - 1 1 , giango avec inon- ele SCHIliDT, Grand'-
le-charge ,macbiBeàbattré, rue. 8513
I.; -, . -.,- avec vanne, etc. Prix .
de vente : 7i,000 fr. » TTTinmU»BxcelUnte ocaiMon. Et- A \ h U  ! K RExcell-'nieocBai-ion.Ec. K VP.NHPR
Irée le 21 février 1921, O. IlUll/llU

fajœsr/j^SS: i cliien do cliasse
rue tUtEpoutet ,I3S.tri. de 5 1% 8611bourg. 8324 S'tàreiser 'ao Garage

de VixrtuKnjm

l ïendra ô'ocsatîon .. .. rafe ôn8' 17-
l ! . c' ! l l i - < » ( i - r ; . - - ' r c : : i . - i ) U ? ;  , -.
I»échacd4rrpajse r,4g»z , m \Tf\ ni\Vi_.
1 ma-iteau de dame ct de IX. \ VllUl V
momieur. 8517

Uce dn l'roitè» .», O n / v u n né^éttty t. pim F j  porcs
¦b a de 5 mois chez H. JoaephDomsuno ^̂ ^̂ ^ r̂

& vendre, 16 poses, dont If/vvifA î m i i f l ' f i n nï ittt^x ĵ z fente ImUlguir.'-rn- mas. 1 granges, 2 o . XX ¦
écuries, 5 chambre», c«i- La vente jorid 'qne pu-
r - ' ere . j ' i r c i in , verger, etc 1 ¦!' " par l'OfFICiS I)ES
ExcaUente prepriété lise, POntSClTES de I«
dans U Singiaj, l' .-i-. : Sarloe, poar le jeudi
9130 tt. la poie. 30 septembre, eat renvo?

8'adreassr à l'ARenee yée aa lendemain,
Iaamobilière «t Con- vendredi i - oclobre,
mtrolule  A. Froaaa'd. à l vi h. do l'aprèB midi ,
rue dts Epouses 138 Fri- i la tal'e des ventes (mai-
ktutrt. , 85?8 sonileja^ioa). 8510

¦— De qui s'a'glrft'il-U dono V
Une ¦flan-Jiéc'de fièvre éoki%a. rle"içgard <lu

blessé.
— Que s'est-ï. donc -passé - pendant ces six

semaines de .giwrt-e ? ¦
— Le général de Thuret-iLa.lour es.! mort

héroiquemçn'! au cours de la balaill<e de Char-
lixso't, en couvranl avec un régàncnt la retraite
de *a division, expîujua M. Tilliour-Durély,

« ifacquaiine se trom:»iJ- seule, orpheline, J-j
!'«! recueillie chez anoi. Trwves-tu que j'ai eu
tort V » '

Bubert n'eut P^s h "îorcé de. réppirife. Une
pression <le main significative fut;sa seule ré-
'pCR&ft .

'Laure, qui s'était édipsét, revenait déjà, epiré-
¦cwlant JaO|iic!iue encore bini pile d:uis Ses vê-
tements de deuil. Un. peu en arrière, Fougarra
suivait, ému et souriant- tout à la'lois.

Deux heures plus lard, Isidore Fougarra ren-
trait Si son domicile. Sa fenmie l"e4tendajl aven
impatience , car sa-cari«S*ié était vivement éveil-
Jfi.. '

-— .Tu v>ens do l ambulocice ? - mterroigca-'.-
tvle.

— Oui, oui, répondit le polîoier.
— Eh bieu, parle, voyons I Comnieni va M.

Roéberl 1
— Auss'i bien que . possible. Sa blessure csl

en l>Wne voie. Dans six sçinaioes, il sera sur
piod et, de plus, U- sera décoré pour sa vaillance
ct sa .luyîîf cniikliiii^.

— Crois-tu ! hein ! Ei. Jnio Jacqueline ?
Sans paraître remarquer la qudstion de sa «li-

gne épouse, Isidore gagna sou cabinet. ^Ime
Fouganra l'y suivit. .

OES-îe vit son mari prendre dans wr «irton un
dossier voluuiitw«i et îe iVoser sur sa ïalile de-
vant lui. '

— tEll biou ! çl JMMe Ja'cquflline 1 répéta-<-e!âe.
•— 'Mï!e de Thurei-iLatour l répondit enfin le

détective en ouvrant el cn fauitëetaot son dos-
sier, iih' .bicn, elle *c'r'a madame Tilbour-Duréty.

— Tu en'-es sftr ?
¦ — fil n'y a pas besoin d'être cliien malin pour
devinw oâa. la mort du génital brise ie der-
nier lien qifl rattachait Aille Jacqueiïme au triste
passé qao tu sais.

— Ça ne lait rien ! soupira la bonne-dame,
qucKe affaire eilçaordinairc t r

KBc vil que son* mari ne prélait à ses propos
qu'une oreille dïitiraite, car il restait silenfcicu-

Moût à Valais
1« choix

livrahle k partir du 27 septembre, par la
maison An ton in  Gc-uctt i  et C'°, proprié-
taires; Vétroz, près Sion (Valais). . s

î a»Mi)S«h^W(0».
A vendre t>ol«sel.tos du Levant à raison

is Fr- 2.90 le kg. par putitea quantité» et
Fr. 2.70 par 100 kg. 8522

S'adreaser à Publieltas S. A . , Fribourn,
soua P10076 F.

|AVlS AU PUBL-iC
DÉS LE r OCTOBRE 1920

. J Demande? à tous vos .fournisseqiTS

llteic^^f ^ARNET D'ESCOMPTE
^^^^Q SERVICE D'ESCOMPTE
^ ¦̂̂ S îk == FRIBOURGEOIS <==
I 

'
PV.BUDOKA. „ ^Ti 

et esîgçz pour tous vos achats
i ^aATrT 5P%|veap>€ _ ftia COKfflptant 

H^HI Timbres-Escompte 5 
°|

0
Trffirn¥TÎ^"^r^)iliw^ 1 que vous eoHceVlojïuorex dans 

votre 

carnet
Ik» magasins qut donnent Profitez tOUS d© Cet. . . . l'escompte '.- .-' -- xjp oi- f""" avantage ~*y?r*'

^sont reconnaissabies . Le carnet 'complet est' rembour-

Ï
à oette affî.cliô s^e en tout temps par 'Fr. 10.—

M_ W-m_mx^mÊ___BXJMx.W-_____mxW-mj W en espèces. P83O;F ssoe-iieî

¦Les rabais sp éciaux aux diverses associations;'. .
ï ¦¦ SONT SUPPRIMÉS ' ' 

^acceptez que les carnets et tes timbres y ,

f SERVICE D'ESCOMPTE FEIBOUEGEGIS
Bfir~nn'iTrrTir*m—i i i r i  i MU I IH

sonïcnt pcn'ché sur ses papiers. Un peu oi&on.
ten-tç, -eWe vint regatUcir jiar-dcssus l'épaule <!e
Fouga,rt-a.

Sur la chemise du dossier qù'tt oompulsa:̂
efe ¦yiti'ce titre : * j

_ . , . ':.: 9. 'Affaire Tliuret-Laiour >.

— Que fais-lu donc, Iswlore? • <\ \f . I '¦¦¦. - f
— JtagarUc I luurmurn-t-il.
Dcroclief , elie se courlm au-deissus de lui. r

SitMle dernier feuillet de son dossjcr, lrou.;
garra Venant a'eterire :
' «r .23 Août 1014. — Morts du génial do Tha.

tet-Uaitour et Ué Fritz von Stiwniqr"
« M septembre 15>14. — Le mariage ùe Holicri

TiHjoiiT-Durtly et de Jacqueline '.die Thurri-
I^atour sera ct'lobré dès que ia guârlspn Uu sous,
lieutenant Ti'HJour-I>ur6ty.-B«'a 'rOoimplète... Tou:
est l«en qui .finit foico. -»T* • • •

Isidore s'oirrfita un in'staat d'écrire.
— Ah 1 tu jais, miurmura-t-il, j'aïîais oublier

de -te dire une chose intéressante. J'ai deS nou-
vo'.les de cLn Basoge...

— Ivar cxemiflc I . i
-7- Il s'est mieux conduit qu 'en aurai* pu fc

penser. A la niabt'âsraïUon , ail est rentré en Franc?
c; a rejoint san corps. Il ptoratt qu 'ia s'esi ir«
hien battu. Encore un peu de temps, et ce gar-
çon sera comipfUdomeirt réhabilité.

— AsaicQ, <îit ïa brave femme. Mais qu'écris-tu
etteore. H me semÈte que Celte affaire est com-
plitemcnit ternuinée maintenant et qu'il ne te res!̂
plus qu 'il iremiser ton tJossitr crfans .rua ooîn ila
tes '3.nuojrcs ?

— C'est bseit mon avis. Encore ïaut-il vj
;ibellcr.

Et reprenant sa plume, Fougarra doiivk i la
suite dc 5a note qu'il v. avait prtcùdemmen:
trajisctrite, ie -mot 9 r y . • .

HN y .' *! .'
¦
:y .--? : y .

Bores le

©XIMXJLA.PSrT
Apéritif au vin et quinquina

'
. ' . . . L . I I . ' t l  ¦ ' 

i . I i
}  • '¦ , ' "¦ : "i  '

"
. 

"
i

FURIGZ ki Digarss FROSSAR!

Véritable' 0
niélaïigQ anglais

LoGâtion dmberge
Le lundi, 4 octobre procliain, dèa 1 heure

après, midi, le conseil conunpnal, ;(io Bollioa
exposera en location par voio d'enchôfes publi-
ques, pour Je terme.do B ans, aon auberge com-
munale avec ses dépendances (écuries, jardia
et pré d'environ 1 pose). Cet établissement,
situé au bord dc la route cantonale Estavayer-
Murist , pourvu d'un bureau téléphonique, offre
de grands avantages à tout preneur sérieux.

Entrée en jouissance Je 1er janvier 1021.
Pour renseignements, s'adressor à M. Pillonel,

syndic. 8389
Par ordre : Le secrétaire.



Voilà k-e

f p i t û  m a m MM à coucher, salles à

U u w K t f U a V l B  club, (u'cnoire, ftulone.

Ateiiers tS'ébénïeîerio

PFLUGER &C
BÇRNE r Grand'Rue, 10 I

Choix immense.
Visitez notre grande exposition Ej

^,;,,.- ,.-,c^;.ir.y,. ),.; ... Fabrication j soi gnéo garantie I
1 ' ' ¦• * ¦ «rSï* -r - - - ' L i v .raïgon "' f r a n c o  domiei lo— B
El Prit armuigiiix r»— U«mmdcz ctuloga». - Jgj

â-t * - " ' * .— ' * :.—'• -- ¦ * •-— -- " —

tation de domaine
A louer, par voie do soumission, un domaine

de !rr contenance de 28 hectares environ (78 poses,
l i  3 porches), situé à Cormanon, commune de
Vi)lars-sur-Glfino. Terrea excellentos, bâtiments
d'exploitation et porcbcria spacieux et com-
modes-. P 7238 F 7495,240

Entréo en jouissance le 22 février 1922.
Adresse r  les ollres goua pli fermé à M. Char les

W E C K , â Conn ar. on, avant la fin d'octobre
prochain.

Achat de foin
et de paille

Le commissariat central de» guerres a l'in-
tention d'açhetiir du foin et de la paille.

Les intéressés peuvent sc procurer lés pres-
criptions pour les fournitures auprès dc l'office
soussigné, auquel los offres doivent être adres-
sées par écrit. 8ô0i

Berne, Jo £5-septembre 1920.
Commissariat central des guerres.

^UBÉÈÈà̂ -' w *_B_mT- * W .'Ir r̂^BBl -i___ a

TOTmiltfiiBr B̂ d( la i1120
^ ŷ î fk^S&r . Ji ' Prix : a Of,

Pbarm. de» Mousqulne», Lausanne; Pharm. Cuony
et Uoj>y, BourBknecat . et Gottrau , Fribourg; Pharm.
Oberson, Châtel-8t- .Oe.nta, Ebartn. Rime, Balle. ' 913

AUTO AMÉRICAINE
La voiture dernier ori ; 3 vitesses, démarreur

électrique, jantes amovible» ; bon marché

c'est la Chevrolet
Agent exclusif pour, le canton de:Fribourg :

fflJSSmiER & JURIEN8, Romont
On continue aussi à vendre ia « Ford «si bien

connue. P 7480 F 7719 ;

¦I IHMIH1HHW1— llllWWTiWIMiniM ma\ »¦¦¦¦ ¦ —IU

-Ciauflage central
ïSiapsoii i.n

Voarnltares générale»
9»9t IlltkHatittl

Réparations et rem pincements
d« tkaadUiWi i«dMeutyb«aiUaai.i|
lerpestisi i Uyautertai rafeliatSe-
rtei «tt.

Service do contrôla al ntttjrtft
da ibandltrai.

Réparations ûloersst &$ » «*
;-; scuaurg autogins

AMt Sim, Fïiïimi,
' ' • La Pralrti' %*£!¦»" MpMJpi "'

W fl VENDRE
10 miaubea du *viUage. &« Saint-Ours, dem

domaines
de bon rapport, dont un do 48 M poses et
l'autro de 62 poses. Les bfltiments sont cn bon
état avec fontaine, intarissablo ; nombreux
arbres , fruitiers ,. lumièro électrique,. force mo-
trice. 8332.

Entrée .le 22 février 1921.
Pour do plus amples renseignements, s'adres-

ser à Àthanase Lauper, au Strauss,
prôs Saint-Ours.

les timbres, d* escompte „ EXPRESS' *  aveo
d'autres timbres d'escompté.

Les timbrés „ E X P R E S S  " sont les plus
avantageux pape©?¦qv'il> n^l£'àUcuri& déduction.

OS ACHETE

violon
rxtSosne cn désordre. — Of-
TPI : Mn«' Gtlmouz, 1,
1" était. '8171

Couturière
dejinnd-. , bjnne oovxiôre
r t p'pprentiii

toém". aires»» 8 180

JBOKE FILLE
poar aid.r au ménaSR.

Mm' Dei , ',!i- n ri - , ar
de fica '.r r.- .' r -e.rii.

MT'" . . ¦¦' t

\m Et tableaux I
- BAGUETTES - \

MÊME *
tm_F bon «HHrciié

chei

F. BOPP
meubtet

t a i \H t, i, mvim
. Téléphone T.$J.

OH DEMANB

serrante
¦y -o- r la campagne, lo
10 .an». En! ré s i, Hoil
gtg-t selon eDtente.

i-)'»drcssVr tx l'Agenc
PahUcItaa, U. A.,'Vjtt
I.cn r c . tous P SZ7S F.

tout do laltcjnUe erliam-
bie il>. r i; I; 11- . ¦ , -;":¦ :•. :' I ! L • .

S'atr . : ia .o Uostler,
Rue. Àlonséjour, iV' 1.

Me juridique
L'olfice de3 poarsaites

de la Sarine, vendra aux
(•Deb .iret publiques ('.¦"*¦
C ¦ c .: -!' -. . ¦ . ; •¦ ' . -:i lf t. s r r i -
tombre- à2%h.del '»j»è -
m dl. t la sal.e de» ventes
(Maison de Jas.ticf ), aoucr-
soires pour «ordotiaf er,
1 fable, t tsjab eau, I cof-
Iret acier. Si'.t

Â vendre
• ivres : 1" dn collège,
î'* aUemunde do Saie.
sen." ': . *514

S' ,-.¦-!:. .r -rc: : : .! ,  rat» de
T.ananimf*.

A VENDRE
1 logement de 4 chambre*
& transporter, tout de sur c ,
sxîoti que la grange dont
nnî partie peut sjrvir pour
bois de batiste et une partie
ponr boil à brûler.

S'adresser * M, Joseph
CbastQt zablet, a «r-
conatnv. ?'} Ŝ sSU j

Pré paration rapide,»?
apptoïoiidia.K&i

IBACCALAURéATSKJ_3KahLutâ W
fiiili iil

à Kribourg, une

boulangerie'
¦ pâtisserie

S'adre»s,er i tt. ».
l' ert-u -.tl , a H U t r i -
rorde. : rie , , .. ,,, .

W-tt 'iï
eas d-s 10 kg. 8 fr,

CHITAItiM»
»»c da 10 kg. 7 fr.

Raisins tessinois
colis dç 10 kg. ' a it.
fr-.nco contre rembinr».

Bulalna ponr I* .!-»-
de via aox prix I- ri a
bïsâa ioar . " " 81J8 '
II. V'.al,-.ir». Lo.-uro i.

â vendre
enîiro*> sur  m piîds.dj

foia
S'adr'Sîcr sons chiffrfs

l>. 8M-1 P à !• /¦ - s '. 'i i l o.-
H. \„ '. - _¦) ¦  : ¦irs. Ubi

ON DEMANDE
a i . p r i r l . ' i v . r r r }  3 obam-
b'u>et dii-endwiccs, pour
taéDsg^ dc 2 personnes
txirqiilles. 8101

S'adre3iex sons l'. 7596 F
, Pnbllcita* S. X , Fri-
boug.

niumwMiJifttfliM

doux
de po<rei et de pommes.
Les fùia sont prêtes et
toat k rerivoyar fr anc
de pott sitôt vides , an
plas tard dans on délai
de 3 in ir-. 843S

Association
POOR LE

coffimsîce âa
vin et du cidre

j Wîedenswiï
\WB_WtWSSSSSi

k vendre
8 beaux cochons
de 7 sema in.-s , n'ajant paa
en la maladie , eh- 7. vin-
rent Jlunro-j, femxier. k
Oberried ¦ l.e ¦ Mont 0 i.

CQIRPMTË
ET MËNyiSMIg
A remettre j-our cause de

décès , ancienchinti"ravtc
machines-outils i Gsnéva.
Somme récessalie environ
50,000 lr, S'adrcser «nu*
ctlRres X 4.1S6 X à 'Pu-
blicitas S. A., Genest.

KDÏEEÎH EEELLESÏE

Garantie de 10 ana,
même contre la grêle. In-
faillible contre les oura-
gans. Revêtements exté-
rieurs de façades , bon
marché et agréables, à
l'œil. RevêtemenU Impn.
Irascibles de plàfonda et
parois. 89
, r.lv i ul t  •- !1":.Fi;I.'KM' .-V

- - - ,;«aàrtii»;, ¦ •

Se sentir jeune, rester je une et souple.

Biomalt
Fpriifiaot nalorcl

ON DEMANDE
Jeane fllle iecoxm»cd;e
pour les travaux du ménage.
Bon traitement et bona

, gaeea. . 8<5S.
Oflres, avec références,

i T/.r-r- linopl Mandas,

Chevaux
de boucherie

ou abattus d'urgence iont
achetés par la
Boucherie Chevaline

Ceittraia
le : ..- .'., 7i Lunetinna

Tél. boacherie 15.115,
appartement 12180.

HSBLffilE 'BMl
Répartaient tolgnéet

Antiquités
Achats — l'e."tei

Taxation ¦— Estimation '
OVIDE MACHEREL

81, rua da Lausanne
i- BIBOCUW

OiifluiAltur
pour tout da tnite ot
époque a convenir una

auberge
bien située et de bon rap-
port. 83S7

B'ariresser «ous ebidrei
P^P3iE l -PublititaiS.A
Fribûwg.

Beanx Gains
accessoires

Manufactureapper zel)oise
de brode-ies mettiai- à dis-
position de dames téiieuses
»t»ï«rt  bwtcoupda con-
naissances d' S collfClioDS
de deotretteà pour prendre
des commandes. hilï

Off ea roui eblITrea
U11Q9G h Publicitas. S. A.,
«t.fiall.

À vendre
IO porea de 4 mois, (I
l ehevnl de 2 '/« ans ,
tra alliant Sen, chez I.onIs
H n;, ci- , Ctaéaopeltos.

en gros
en lu ts

et ep bouteilles

â. TPRETTAZ
ïartigay

— Fendant , Dôle —
Bpiclalité t C!.-; dt laTour

Failli, puis
Tpulouif pana tholx, h

das prix sana concurrence,
ches IÏ.BOPP, mittUti ,
rirlbaars. •"" du Tir, t.
MSS TéUBbosM7.U

l\mm de cenan
sont guêria par l'emploi du

Baume do Chalet
pnt ou boite de 2 tnbes.
it fr. 0.0. i'harmaciçs on
IJi'pot dès produits da
Uhalcl. «cn«Te. 148

laô^st:

conserver une belle mine fraîche , même quand on avance en âge, cela n'est

possible que si, de temps à autre, le» humeurs et le sang sont libérés de tous
les résidus qui is'y sont accumulés. Pour atteindre ce but , U faut se donner

beaucoup de mouvement en, plein ait, prendre fréquemment des bains et se
soumettre k une cme de lojeunis.̂ em^nt et de rég&ntiatioa au Biomalt. Où
conslate tout d'abord une reprise de l'appétit etiine augmentation progressive
des forces pnyai.que? et inlefleclucltes. Finalement l'aspect extérieur devient

ausji meilleur et plus florissant, le t<?int plus frais, plus pur, la chevelure plua
brillante

n'est pai
des pkosphogljrcératea assimilables.' On peut le prendre tel qu'if sort de fa boite, ou
bien le mélanger à du lait, du cacao à l'avoine et au lait Galactina, du thé, du café*
à dea sonpea ou autres aliments semblables. Il eBt le senl fortifiant qui n'échauffe
pas et. ne constipe pas. Il est au contraire, très ralrsilcbissant. Le Biomalt eat en
vente partout au prix de S fr. la petite boite et 3 fr. 60 la grande boite. —
Dépense journalière environ cO cent. — Prenez garde qu'on ne vous vende pas des
imitations de moindre valeur ou autres produits similaires. Le Biomalt est unique
en son genre et rien ne peut lo remplacer. 6587

Biomcii

iaBEAIlIE
par

&Spnn F^^sa15' lf,? a\Mof;îS\'àï*aB H_9wM HB@w«àSPQ^6«l 
et Hypophosphite^).

™ **-- . Remède excellent et
l'un goût agréable contoe la toux, catarrhe des bronchai et affection»
ulmonalres. Prévient adultes et enfants contre toutes affections des
•oies respiratoires, peedact ies changements brusques de température

et la saison froide.
ln vente dens tonte* lea pharmacies. — Prix du flacon original : Fr. t .

Pour In gros, »'adrea3pr •: IS , Aycope dï. la Harpe, Vttxt-.mjiii*.

FRIBOURG C Fontaine 24 a. Téléph. 144
CHAUFFAGE CENTRAL - EAU - VAPEUR • ÉLECTRI-
CITÉ CONDUITES D'EAU - POMPES - SÉCHOIRS
BAINS - EB0SSE CHAUPBCNHEBiE . RÉPARATIONS

âTTËNTlQM ! PÔîN
~

VOm «» MacWnfs à toire î çéconsommer sur place, dans
Louis BORLOZ, Fribourg Slr^t f,s eMe
11, me. de FBÔpUol TWphot» 175. jo.ffifc ft*^" " * c
:ontlnne à vendre les machines à écrira. Smith Àdr-rsser ollres sous chif- 1
Premier, Underwood/ Erika, etc., ainsi qne los ''« P«C7 K à PnblleJ-

. . . .  » y? . "̂  t_\»t> .&. .  Fii isontg.neubles de burean, fournitures, etc. , t
Machines 'de voyage, depuis S50 fnUIM. ON DEMANDE__ 

m irj_,_ r^.w -w »r»aT pour le canton -Pension POLLIEN M hmiLàiwà
(ci-devant rue de la Préfecture, 206) i| 18H lllfAlHSH ,

6st tranf érée POM pena «meie»»*»*. e
rc-I.- .cr l / r t - r t - t r -  Capital ,

«e de Lausanne, 3, anc. Hôtel de la Grappe nécsa.aiie : soo r*. J_ ,  ' . * . .' . , . : Badr^-ser a PaUnllat *Rèouverxura le r1 octobre j,4.,fluiie ,sousPî705B. <

annonce â aoti honorable clientèle qu'elfe met en vente

I Jusqu'au 10 notofei^© 
à des prix très ayantageux

une grande quantité de Chaussures de tout premier choix.
H Elle se permet d 'informes* sa clientèle que ces marchandises n'ont aucun

défaut et ce n'est que pour faire de la place sux nouveaux arrivages pour
l'automne, qu'elle .fait oette

., . VENTE EXCEPTIONNELLE
L'assortiment en magasin est complet et chacun pourra choisir à volonté, soit :

BIGHELIEDX, MOLIÈRES, BOTTINES et SODLIÉRS fantaisie on hautes BOTTES
U sera accordé le IO % sur les prix marqués (comptant)

H nous est impossible d'énumérer des prix, car ce ne sont pas des testes d'articles ou paires
défraîchies qui vous sont ofierts, ma}s un choix magnifique d'articles de provenance directe des meil-
leures Fabriques Suisses, par conséquent à pris avantageux.

| Voir les vitrines - Fri* affichés |
Nous prion s la clientèle .de la ville de venir choisir et essayer au magasin^

Au dehors, il eera envoyé des choix sur demande.

y  .... . . . .  V» Çhausw».. P«ptt l>VB ..ft .l!Tlk .l'Multt. dont nous ayons la représentation de 5 fabricants
(plus de 25 articles différents pour hommes, dames, garçons et fillettes est vendue sans escompte.

(Pfix fixés par la Confédération)

Veuillez considérer cette oj/resçovipie: la plus, intéressante qu'il nous est permis de faire
et nous vous prions d'en bChLJ ïcîcr.

_ MMM_M__ ma_______m____m_ mi_____Mm'm_^

résultats qu'on constate de tous les côtes. La

Biomalt
médicament, c'eat un ai trait de malt d'orge pur sténliaé, contenant

. Jp suis acheteur de toutes quantités de paille.
Faire offres avec prix. . 8491
Ed. Bœchler, f ourrag-es, Place Notro-

Dame, 179 , Fribourg.

GHA88EDB8
Iteniauflez

nos cartouches
ELBY-UAÏOR ffS

Autres marque* avec poudre T. et M,
française, et POUDRE SUISSE.
Fusils de chasse et accessoires en tous genres

Priz déliant toute concurrence
EXPÉDITIONS Til-tPHOSE 4.58

elm Efl AYOR, armnrler-febricant
rue de Lausanne, FRIBOURG

par rôle âe sonmissian
dans une contrée indastrieHe de la Gru j ¦'.-. o,
1) Bel immeuble locatif à 8 appartements avec,

au rez-de-chaussée, locaux pour bureaux,
concierge et garago automobile.

1) Y attenant »as*e Immeubb pouvant servir
d|atelier, de dépôt ou d'usine, avec accêi
direct à la voie industrielle.

3) 1200 m! env iron de bon terrain, pouvant
servir de jardin ou do place à bâtir.

Les trois lots sont attenants et peuvent être
vendus séparément ou en bloo. La préférenee
sera cependant réservée au bloc.

Pour tous renseignements et ponr visiter, s'a-
dr*»ser au Bureau d'affaires C DUVANEL, à
BULLE , où les soumissions devront également
parvenir d'ici au 25 octoorc prochain. 8267



1 EINSIEDELN; 1
5* 90!), m. s/mer ?£
-?•+ Lieu do pèlerinage de renommée uaivcr- w»
"',;?> Belle. Séjour d'automne ogrêable, sans };"*.
-H brouillard. Centre d'escunions et de *¦£
^Jî tourisme. Grandioso église. J£

^ Hôtels & pensions g
2* confortables & bourgeois |£

Institut commercial
catholique

ROLLE (Vand)
Education soigné» -Français - Mathématiques
Commerce - Langues - Arts utiles c i d ' asrément

I

Très efficace contre l'influenra .l'anérnio, I
la chlorose et te faiblesse généralo

Dans toutes les pharmacies à frs. *.~le flascn. 1
DépOts ches Bourgkntcks Sr Gottrau, PkarnaeU

Cintrait, Pribourg, il. G. Lapp, Pharmacie, Fribourg.

Vente juridique
Joudi 30 septembre coursait, dès 9 heures du

matin, à la salle des ventes, Maison judiciaire,
ii Fribourg, l'Ollice des faillites de la Sarine
vendra aux enchères publiques une certaine
quantité do marchandises, telles quo chocolat,
confiserie, biscuits, mercerie, savon, tabac,
cigares ct cigarettes provenant dc la masso cn
faillite de Catberino Lottaz, négociante à Fri-
bourg. 8376

Le préposé sus faillites.

Charpterie à Menuiserie
Le soussigné avise ie public et son honorable

clientèle qu'il a à leur disposition des lames à
planchers, boiseries, etc., dans toutes les qualités.

_ Commande pour toutes livraisons et dimen-
n'ons spéciales. Travail prompt et soigné, nu plus
Las prix du jour. P7739 F 7946

So recommande; Téléphone IS .

Entreprise ûe c/iarpenterte-menulserle
Antonin GRAND

VUISTERNENS-EN-OGOZ

EMIGRATION
daas les pajs J'Oaln-ïtr par tons Ie3 priEcijaoi péris île mer

notamment : ca Amérique âa Hord, ta C¦- ¦-.iC ?,
u m&ùaue Aa fiai

a iu f> v*-- - '- ' 'ii'. rl-vr'tj»

S. ArziSlffi^rBALE
AGENCE GÉNÉRALE POUR L* 8UISSE
(Uklson la plua ftocitone et la j lua ImporUntaj

Barean ds s_ r.. r -os  et aflaires de Banane outte-mer
Division spécialo pour passagers de I» et IIe classo

0. Place de la Gare Centrale, 8

9
l»:Piii';- .":.ïAv:' :;i. r 1!;3v, i ç  la maison

Ung-dajet & C», FBIBOUBO. 2910

M' A. VILLARS, avocat
Docteur en droit

a transféré sou étude

Rue de Lausanne , 30
TÉLÉPHONE 183

W h VEÉIDRE
pour cause do départ, ameublement de chambre
ix coucher soit : 1 lit , matelas crin, table de nuit,
armoire, lavabo, table et 4 chaises, 1 lit cuivre,
matelas crin, 1 grand lit Louis XV à 2 places,
matelas crin et 1 bahut.

S'adresser : Restaurant des Charmettes ,
i" étage. 8378

Avis anx agriculteurs
LA BRASSERIE DU CARDINAL

FRIBOURG
yend cn ce moment des

Fûts do 170 à 180 litres environ
pour vin ct cidre. Prix : 33 fr. pièce. 322

Avant i Mver
ace bonne précaution i prendre est de taire une cure de

¦ér THÉ BÉGUIN -m
le meilleur e.. -.--ir. -.i- .; conçu, qui, en débarrassant le
eo>ps dea Impureté» • qu 'il contient, rend capable de
¦apporter lea rigueurs do l'hiver. En ontro :

tl CV.r.ii' lea dartres, démangeaisons, boutons,
clous, eczémas, etc.

U ÏA. f DISPARAITRE constipation , vertige,
migraines, din-estions difficiles, eto.

II PARFAIT LA GUÉRISON des ulcères , varices,
plaies, jambes ouvertes , etc. 8071

il OOHRAT aveo saccès les trocbles do l'Age
critique.

]' i  boite, S fr. <-: ¦ :•¦ . fontes lesphsrmaelM.
-A- 'Friboura ; Bourgknccltt tt Gellrait, Lapp.

JEBHE FILLE
toaivce de ton bachot,
désire donner leçons oa
répétitions i. des enfants
de 7 à 12 ans. 8*35

S'adresier soua cbiffrea
P &U9 F ik f uMiîitoa S. A.,
Pribourg.

m UEBAMIS
uno bona*

ouvrière modiste
S'adreiser sons cbiffrea

P 8211 F. à Publicitat
S. A., Fribourg. 84 il

Chambre et pension
jont eflt itt i on jenne étu-
diait du Tethtrieai-o, ott
jaune collégien. Vio dt
famille. 8404

S'adresssr sous chiffre»
P 8190 Kà Publicitat S. A.,
Pribourg.

SACRISTAW
est demandé

par la Ptroi.se de la
Tonr-de-TrOme.

S'adresssr a la Cure.

Qiatre p^re« de famille
hab i tan t  Frib arg, île.
mandent * filtre amé-
nagement d& t-rrain , de
jardins, oa travaux ana-
logue». S361

B'sd.-ess'r «ons chiffres
P8!6sFiPBifici'W»J ,J..
Fribourg.

On demande ED

bon vacher
mnni de bonnes références ,
noar toigaer '0 Tachai.
Date d'intrée à convenir,

S'adresser coos cbiffrea
P 8306 F i l'nbllcltoi
S. A., Fribouri;.

Manteaux
Bobss Confections

RÉPARATIONS
TRANSFORMATIONS

Mn. BlG.WN
Stalden, 1 Friboarg

A. VENDRE
aatamoblles 6 cjWnim
Torpédos, 4 -S  places ,

modèles 1920 - 1921, avec
étUùage et démarsagts
électricités viennent d'ar-
river. Demandons sgmtî
poar La-vanne, ïs'tucbâtsl,
ct Friboarg. 8458 -

Oftr>s soas chiffres
N'45698Xi Publieltas S. A.,
Genève.

Baisins ds table
lesjiroid , la ., 10 kg-,
Fr. 8.—, 5 kg., Fr. 4.50
(ranco p. poste.

8. fiarloal , Claro
(Tessin).

iÉaDi Lapà
0,

Vsrdri
sLki

Comlîiosîsoos U
kaki à Fr. 16.50

taitss de esi! '%.,.
Btreoi contro lembonisem

Romand de C, S , rm
det Deui-ilarckit, Iian-
sinue. 8286

PETITE CLOCHE
oour chapelle, hôtel , ot
fabriqas. 8211

S'adresser sou» P 26»G N
4 Publicitas S. A., Fri-
bourg,

brasèe et nickelée comme
avant guerro, moderne et
solide, avec garde-boue ,
trein, sacoche et outils,
roue libre, sans pneus,
175 tt. Avec pneus Mi-
cJvslin, aao fr. \..ye,ç ,
2 freins, 200 ft S50 fr.
Dames, ¦:;:¦¦ k ;•;¦ • > fr.
Militaire noire, 2SO à
350 fr. Garantie un an.

Enveloppes Michelin. I»
à 17 et 18 <r. Chambres
à air Michelin, 9 «I
O fr. 50. Rabais impor-
tant par quantités. Nou-
veau ca talonne 1920gratis.

Loul» 1SCUY, fab . ,
Payerne.

âvendre
à comeramer sur place,
7 il 8000 pieds de foin et
regain de ln qnall té, ainai
qa» In repais de 30 poses.

S'ad . : Frèrea Booh*,
lïlerlet-lea-BoIs.

Ghevaux
A VENDRE

de toatoconfiance. Dap lus ,
plusieurs chars & pont.

S'adiesscr 4 Jnlei
Plecand, Bleheniont,
Friboarg. 8360

¦¦¦^^«̂ ^̂ '̂̂" ¦'.̂^ ¦̂ ¦¦^¦̂ '̂ "TTT^^yry^  ̂ * *

EN VENTE AUX LIBRAIRIES SAINT-PAUL j
$ 130, Place Saint-Nicolas & 38, Avenue de Pérolles, FRIBOURG Ç

! GRAND CHOIX DE CLASSIQUES j
| français et allemands ;
S Littérature. — Fournitures de classes el de bureaux. — Arlicles j
0 de dessin. — Papeterie.— Grand choix d 'articles en tous genres, i

ï îô Sur les livrés provenant de F«anoe <
î REMISE du 4L*& % j

A VENDRE
tout de suite, pour cause
de maladie, ou

domaine
d'f nviron fl poses, d'ercel-
lent terrain aiec an i -ml-
usent en très bon état.

S «dresser i. Théaâore
;¦.-. e . c r .  ! - j - , viUarseMe-
«iibloas. 8H8-ÎI57

Bicyclettes „Kadiam'
Cadre BravS, moyen loi
pédo , pneu Mrchflin
pour dame Fr. 255.-
pour homme Fr. 235.-

cnez

Paul ISCHY
aux Promenades. Pajernc

A vendre
ou à échanger

contra dn combustible,
cbux bons fourneaux.

S'adresser : rne dn
Teappte, O. 8t?0

Camîons-aoîoniobllss
Marqns FIAT, de 1, l'/i

et 4. Tonnes disponible»
d-t (uito. S38S
Garage Segeasemsnn

et Co. à '¦'¦ i - " ' r- .ïf ¦/ ¦ X o j .-
ehftW),

Bob^cbailagemm
des icV .' :: de bols de la
ville. 5979

HÊTRE-SAPIN
FAGOTS

Prix avantageux

SACS
triège, ncnla, forts, ponr
farine et graine ; sacs de 6
mesure au prix exception-
nel de Fr. 6.—; saca pour
semer, 10 mesure», Kr
v.">o . Envoie les sac»
marqués, sans supplément,
eontre tcmboais.
Holfb Ja3uat , èjFuy *r.3

(Glane)

Â vendre
chfz ls toussigné un t&s
ii bon

km k iià
_MU Werœnlh,

Ghsmblonx,;r. Frlbsurg

La Maison SS S
ù L\ i t  '¦i. '-.iO offre

Baisinties.Vr. 0,00 le kg.
Tomates • 0.45 •Noix » 1.40 »
Châtaigne» • 0.70 ¦
F'IgUjtt fraîches 0.70 ¦
Oignant » O.30 ¦
franco Locaroo à partir
de 10 kg. Pour grandes
quantités, prix spéciaux.

A YENDBE
nn gros ebar k pant
nenf , avec cadre, 2 méca-
niques. 8355

S'adreiser à lf. FInry,
forge de Postent (Sarine).

Tonneaux
5000 bons et forts tonneaux
ii cidre et ci distiller de 10C-
2500 litres sont vendus k
prix avantageux  cbez
WNraf  r A Woest,
Hacsee. Téléphone N° 31.

Epnh k euMffl gf es WMÂM ^Bile "=mm m ummk m Vi UJUiHAlUu fldiU ™*™»-
Ou vorturo du semestre d'hiver In 21 octobre Î320 — Prospectus par le dir. : stni W14»a»nn Dr en droit,

Vons ci:-!!, indifférent quo les médicaments composant votre pharmacie
ie famille soient toxiques ou non ?

non j ' i î ï ' jMst . -iTi o.-s* A MJx RÉSOPONE no contiennent aucune subs-
tance nuisible. D'une efllcacilé surprenante, elles sont chaudement recomman-
dées par JfM. les Docteurs.

J. n POntlADE A LA BÉSOPONE • I,a Famille > (en tube) est destinée
à trouver son emploi dans chaque famille pour la guérison rapide des écorchures,
plaies, blessures petites ou grandes, eto.

i..v KO r,i TIO.\- A IJl BÉ90POSE s'emploie pour le lavage des plaies et
sn forme de compresses. P 4452 Z 5209

EN VENTE DANS LES PHARMACIES

\_f***̂_*̂ t*̂ *+tt*>^*^***̂m* r̂<+__t'*t-r *̂ _̂*̂ *l p̂ i3

|. L-automobile]^ 9

2? Ne connaît pas la côto. V
V Silencieuse, économique ct bon marché. Q

g HORS CONCURRENCE 5
JE Fonctionnement irréprochable. Démarrage, éclairage et avertis- 3£
K g  seur électriques. Allumage par magnéto. Carburateur Zénith. Q
2f Pompes à eau et à huile. Jantea amovibles. X
•J Tous derniers perfectionnements. Hors concurrence. O

X A gents exclusifs pour la Suisse romande r* 
f t

v S. A. du Garage des Eaux-Vives, Genève. Y
U S'adresier, pour toua renseignements, à SIK. MlsIlllER Q
X X  et .ïriiïîc.v;-. A Komont. X

oooooaooQooooooooo
Magnifique propriété

tm Â VENDRE
dans le Vuilly fribourgeois, comprenant MAISON do MAITRE du
18me siècle, avec grand et petit ealon, salle à manger, chamhre de
bains, cuisine, 7 chambres à coucher , chambres de bonne, chambres
à serrer, eto.

Terrasse et trôJ beau parc ombragé, attenant au lao.
Deux maisons rurales servant do hangar , grenier, remise et cave,

avec cour, jardin potager et espaliers.
Le tout est en parfait état d'entretien.
S'adresser , pour visiter et pour traiter , â M. Henri  DERRON ,

notaire à Morat, chargé de la vente. 8263

. Demandez chez votre épicier

filii' «Êtes
'"¦ ' - * 

K^^^^^^^^ ŷ "">, renommés
yJÊte8ÊÊlS$B ^ :- Marque ï„ ARABE"

'
~
»È^&**&li&8M$' '$ '< " Paquct«ge» : ronges

MpP '*%y~-i\\ 
~- f \ - !y$*f%--l> _ ^ 

jannes

'̂ ^̂ ^̂ fei' Eioenmann, Mon & Cie
" J^̂ ^̂ ^̂ IT" FRIBOURG

— ¦>* Rôtisserie perfectionnée

¦anne. 7701 BêaicpUtiiquf compote cxcituivcmcnf dc¦ »ub»«o«ite» nr ç 'c. "-(. -1.- ¦. ar Dont let pAarmac/e> •
lIvnnfllÔéllI-f-G 

PrBtpetlu* do laSA.a^oKaanl^euiîlaûtnSect •

rHMHS 
"~

FABRI[̂  
DE CLÔTOfiES

ques d e u x i è m e  rang I JHGCB.* ^K"lS
1,

'SltHM.'<âB_
25,000 tr. et 35.000 fr. au ^»_«.„„ ^^
6 x, exceUentes garan- FRIBOURG ,,
ties. Poncet Bd. dn r. , .
xuéAU*. s, Oenève. ~ -'— Demandez prospectus —:-

WfUil—
DENTISTB

5'iiKT
absent

é^MWillHl
BMDiGES HEEHIMBES
r.ssmi i-lrc . ' x cic '. I . u l l e l l -

gea él»«tlqne'a, dernière
ooavtaaté , trè» pratiques ,
plus avantageux ct infini-
ment ne.iUicir marohé que
oenx vendus Jusqu'à ce jour.

Bandages • renaosti
dana tous les genres et à très
bas prix. Kn indiquant le
coté , ou s'il faut nn double
et moyennant les mesures,
j'envoie sur commande. 3

Discrétion absolue,.
chez F. Germont , sellerie,
Payerne. 1611 7672

MOTO
< Dongla» » , neuve, 4II P.,
2 cylindres complète , avec
y-'.c. ., Tr. 8.600.—.

Moto « Zedel » 1 ej'in-
dres , ooeaiion 600 tt.
Moto i Zedol > 3 '/*• ' '' -' ' ¦tx. 80».—. S'î"1

Panl Isehr, aux Pro-
menades , Payerne.

*s- A LOUER
au centre de la ville, nn
appartement nienblé
de 5 i 6 grandes pièces
aveo cuiiiue et dépen-
dances. 8370

S'adresser sous P8180 F
& Publicitat S. A., Fit.
lin u y.

niB DH li
poor la campagne

2 bons chevaux
5 it 6 ans

S'adretser i Paul Bn-
eber, route Jr  la Glane ,
mtinnrg. 8364

h tmm
etéven 'aellementàvendre ,
Jolie propriété avec
loat confort, 4 JO misâ-
tes de 1» vil)e.

S'adresier à Pobllcl-
taa H. x- Vrlboarg,
sous P 7927 F.

Une petite famille
demande

petit commerce
soit ép icerie , magasin de
cigares ou caté 8343

8'aJresaer sous chiffres
V 814G F ft Publ lo l tas
S. A ,  Fribonrg.

hta Mmi
i fUtr il i cniqttr

KtMttit. "T f "
ds S ccnt!s!»50Bi

C. Oppliger
BERNE

A VENDRE
lauinltonfr.ialUttlo.si-
tuée  eur la parcelle n° 1
du quartier de la Paix,
aux Uallleltea, compre-
nant t chambres, entsiue,
bains et dépendances.

S'adres. A Jos. Clere,
entrepreneur, fc Fri-
bonn. S720

STORES
pour tenètrtt

balcont, magttint
Fournitures et montures

pour stores
lennintet, coutils, toile

k voile , oto., obéi

F. BOPP
taplwlet-dteorateu

Uc.i,on.d'a!oi.u.hU:r.tr.u
B, rae da Tir, 8

nUBOUllG Tél. 7.63
mwfsrwrt *«'«'«'«»

Eau-de-vie
de fruits

première qualité, 10° k
Fr . a.«o le litre. Envol
depui» S1. contre .remb.

W. Bttegger, <UatU«
lerle. HergUwU, SMw.

Rideaux
brodés

Grands et petits rideaux
en mousseline, tulle et tulle
applioation , par paire et
Sur pièce, vitrages, bro-
eries pour linge, brise

Mie, eto. Vente directe
au consommateur. Echan-
tillons par retour du cor r-
rier. — B. Hettler, Bi-
rlean. Fabrique spéciale
ii riieaaz broies.

ECONOMISEZ!
P)UR le blanchi»̂

toge, employti U
ni cll iodo ,.Sunli g h t ;
Tremper (e linge. le
Irotter ilégircment
avec le *savon Sun-
light, t loi rouler, le
plonger * une heure
dans l'eau bouilbpte,
puis k rincer. <S
¦Vous obtiendrer ain-
si un linge d'une
blancheur éclatante,
tout en économisant
savon, travail et ccn*J
bustiblc '

'•J*V«I

conserualoire - ficademie de musique
FRIBOURG

17™» année : 1920-21
Ouverture des cours : LUNDI 4 octobre
Les demandes d'inscription font reçues au bureau

u Conservatoire , dès Io Ie' oetobre, enlre 3 et
heures du toir, ou par écrit. P 7352 F 8Ï20
Tarit des cours sur demando.

IA DIRECTION.

[ Chapeaux demi-saison j
[ ei Deuils =

M™ ROB1N-Î-AUG1ER,
g Graad'feue , 11. \
rt _______ ____U sus _Ê__4 y-.BiO I t__M M l lTHI lill I

Maison d'outillage et- fournitures industrielle»
demande pour époque à convenir

jeune voyageur
capable et sérieux pour voyager dans la Suisse
française. _ 8434 jOffres avec photos, copies de cortifleats , indi-
cation de l'époque d'entréo ot prétentions sous
Q 14678 L à Publicitat S. A., Lausanne.

¦ I SIIM *lllSIII --- fi SCHAMtillllMllîw»MR/.̂ r̂To''') 'fi ,yi7iiF^
I N T E R N A T ci dojznt ?&ilL7-Wleet ' EX TERNA T
t'ec-it: fi_ svru___ t*t.<_caii s&xtrviaxi^z-lonQUAS macùtnruts
g*Kva»aiùm. po-w POL Y-MA TU RI r£ ¦ COMMERCE

ÎBeila situation, au. bord dit JaC'^fiOPt.

Tourbe malaxée
Livraisons en vrac, à 10 fr. les % kg.
devant domicile du consommateur

Supplément p. livraisons en sacs 1.— fr. pir % kg.
» » » au grenier — .80 a •» s » à la cave —.60 a »

Prière do s'adresser ans

TOURBIERES de DÏRLâEET
7607 A. Riedo

Représentants ou voyageurs
bien introduits sont demandés par lee Etebllase-
mente „LES TILH DE A. PARENT" tanllerlre
de la 0édltenan«e. à Marseille, pour vente
n PRODUITS TIGRA M t Huiles, savon, beurre
végétal. Conditions très avantageuses. 0027

Contre les Impuretés de la pean, eeaémae,
ainsi que contre les pelliealee dee ehe-renx
et d« la barbe, le meilleur remédo est l'emploi
régulier du véritable

Drèches de malt séchées
A,. VKNimE

à 23 fr. les 100 kg.
Sacs à fournir par l'acheteur. 8061-390

BRAS8ERIE DU CARDINAL , Fribourj.

fiairnn an enrnndenn tk an cniil 'ra Ionivu uu guuui vu ti au auuiiv ¦
BERGMANN j

réputé depuis 30 ans. En achetant, bien faire
attention au nom P 216G 7, 6911

Et ergmann
si l'on l i en t  à avoir ce savon médical, recom-
mandé par le3 médecins. Le morceau. Fr. 1.00.

CORDONNIERS!
La Maison

Eredi Francesco Beretta-Piccoli
LUGANO

offre :
Bandes cuir tort du payt,

tannage on fosse A Fr. 8.50 II kg.
Bandes vache lissée , ;0!ten "

P" qual i té  i 8.50 »
Bandes vache lissée Toacana • 7.80 s
Demi-veau Imitation cuir de

BohSms, dau tois les poids • II. — i
Le tout ej p 'diê contre remboursement postal

¦• - ¦
¦
• '' '">c X l \ i '

. . > '


